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Principes de zonage
Il convient de noter qu'un certain nombre de constructions existent 
déjà dans les zones à risques localisés ci-contre. Ces constructions sont 
classées en zone "U" du PLU.  Cependant, afin d'éviter d'exposer plus 
de biens et de personnes aux risques d'inondations des dispositions 
réglementaires ont été prises sur ces zones.

Betschdorf

Rittershoffen Hatten

Stundwiller

Aschbach

Oberroedern

Principes réglementaires
Afin de ne pas trop entraver 
l'écoulement des eaux en cas 
d'inondations, le règlement 
impose des limitations 
importantes en matière 
de construction.  Dans les 
zones soumises aux risques 
d’inondations, seules sont 
autorisées les extensions des 
constructions existantes (à date 
d'approbation du PLUi) dans la 
limite de :

•	 20 m² d’emprise au sol pour 
les habitations;

•	 20 % d’emprise au sol pour 
les activités et plafonnée à 
400 m².

Cette règle a pour objectif de réduire de façon importante "l'étalement 
en surface" des constructions sans empêcher certains projets. En effet,  
l'ajout de niveaux supplémentaires à une construction existante, dans 
le respect des règles de hauteurs, est possible et n'entre pas dans la 
comptabilisation.
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DOCUMENT DE TRAVAIL

DU 03 I 10 I 2014

1. PRESCRIPTIONS EDICTEES PAR LE P.L.U.

Désignation de zone

Limite de zone

LE ZONAGE: ZONES ET SECTEURS

Désignation de secteur de zone

Emplacement réservé

2. EMPLACEMENTS RESERVES

LEGENDE

N
Nj

Numéro d'emplacement réservé

3. LES AUTRES INDICATIONS

A1

Largeure de l'emplacement réservé8

Canalisations de transport de gaz haute pression 

5

Limites communales

Zones d'expension de crues soumises aux risques d'inondations

Zones de dangers graves et très graves liées aux ouvrages de transport (gaz) 

Espace boisé classé à conserver au titre de l'article L 130-1 du CU.

Secteur d'habitation, au Sud de la rue de la Sauer, à Betschdorf Secteur de la STEP de Betschdorf (constructions existant dans le secteur "à risque").

Secteur d'activité du "Bannholz", à Betschdorf Secteur d'habitation, au Sud de la rue du Moulin, à Obberroedern
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VIII.3  -  3	 Contenu des zones : les zones urbaines "U"

Les zones U rassemblent à la fois des territoires urbains constitués et des 
secteurs où les équipements publics existants ou en cours de réalisation 
ont une capacité suffisante pour desservir les constructions à implanter. 

Au-delà de cette approche globale et théorique, le territoire urbanisé 
de la commune se décline en quatre zones urbaines. Ces zones se 
différencient au regard de leurs fonctions et de leur évolution possible : 

•	 la zone UA correspond aux zones urbanisées patrimoniales mixtes 
-habitat, activité , bureau, etc.)- à dominante d’habitat ;

•	 la zone UB est une zone aujourd’hui résidentielle de type 
pavillonnaire ;

•	 la zone UE est une zone urbaine spécialisée réservée au 
développement des équipements, des loisirs touristiques et sportifs;

•	 la zone UX qui regroupe les espaces à vocation économique. 

La démarche  commune à l’ensemble des zones urbaines à usage 
principal d’habitat actuellement vise à encourager une mixité 
fonctionnelle. L’enjeu consiste à assurer une diversité des usages et des 
pratiques (équipements, commerces, services, diversités résidentielles, 
emplois,...).

La zone UA

Caractéristiques et délimitation de la zone : 
La zone UA recouvre les zones urbanisées du Hattgau regroupant 
principalement le tissu urbain le plus dense (au moins en terme de 
constructions),  les bâtiments les plus anciens et notamment les fermes 
alsaciennes à colombages des villages. 

Il s’agit d’une zone à vocation mixte puisqu’elle concentre de l’habitat, 
une partie des équipements publics, des commerces et services et de 
l’artisanat. Toutes les occupations ou utilisations du sol qu'elle accueille 
doivent demeurer compatibles avec le voisinage immédiat d'habitations.

La zone UA comprend les centres anciens des communes du Hattgau, 
reconnus comme présentant un intérêt patrimonial. Des dispositions 
spécifiques sont mises en œuvre afin de pérenniser la morphologie 
urbaine et l’architecture caractéristiques de ces quartiers.

La zone UA définie dans le PLU reprend globalement:

•	 l'enveloppe de  la zone UAa ainsi que la zone UAb de Betschdorf et 
ces communes associées;

•	 l'enveloppe de la zones UA et du secteur UAa de Hatten;

•	 l'enveloppe du secteurs UAa de Rittershoffen.
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Pour les villages d'Aschbach, d'Oberroedern et de Stundwiller en carte 
communal, les zones urbaines UA reprennent les contours urbains de la 
carte diminués :

•	 des secteurs non urbanisés ne répondant pas à un besoins évident 
d'extension;

•	 du tissu urbain ne présentant pas les caractéristiques tipo-
morphologiques d'un centre ancien.

La raison qui a motivé le choix, dans certains cas (Betschdorf et Hatten), 
de regrouper des secteur de zone réside dans la réussite de sa mutation 
dans les années à venir. En effet, la typologie des constructions actuelles 
(corps de ferme et grande dépendances agricole) et le "cachet" des 
bâtiments anciens  rendent ce secteur particulièrement attractif du point 
de vue des déplacements et des possibilités de création de logements 
atypiques (lofts, maison-patio, etc.). A ce titre il était souhaité qu'une 
densification importante et une harmonisation des constructions 
puissent être opérées si les opportunités se présentent.

Les zones UA contiennent des secteurs UAj qui ont pour but principal 
de préserver les jardins/vergers historiques existants à l'intérieur des 
communes. Ces espaces ont toujours été rattachés à l'espace urbain des 
agglomérations. Ces secteurs, souvent en coeur d'îlot, en plus d'être des 
marqueurs des traditions historiques des communes, sont des espaces 
de respiration dans des zones bâties souvent denses qui manquent 
d'ouverture. 

Ces espaces constituent également des secteurs qui pourront, en 
fonction des opportunités, être urbanisés dans le futur. Il conviendra à 
ce moment de faire la part des choses entre préservation de l'espace 
agricole, densification du tissu intramuros et préservation de "poumons 
verts" dans les communes.

On peut identifier notamment 2 secteurs qui illustrent cette possibilité 
de densification ultérieure en coeur d'agglomération : à Hatten et 
Aschbasch.

A Hatten, un vaste coeur d'îlot, rue des champs, de près de 3,5 ha 
constitue aujourd'hui un secteur complexe à aménager du fait 
d'un morcellement parcellaire, d'un terrain en forte pente et d'une 
viabilisation difficile à envisager à court terme. De plus, l'aspect 
champêtre et arboré du secteur actuel associé au fait que des 
cheminements publics sont possibles sur le site ont conduit à penser 
qu'il était préférable de conserver, pour le moment cette vocation de 
jardin à ce secteur.

A Aschbach également on retrouve, en plein coeur du village, une 
vaste zone UAj de plus de 2 ha qui ne peut être urbanisée à ce jour. 
En effet, le terrain en plus d'être en pente n'est pas desservi par les 
réseaux d'assainissements. Aujourd'hui le réseau, en partie basse, 
sous la Grand Rue, n'est clairement pas en capacité suffisante pour 
aménager le secteur de jardins. De plus, le cour d'eau de "Dorfgraben", 
en limite sud de la zone, déborde souvent  de son lit, du fait d'un 
busage mal dimensionné. Ainsi, si ce secteur apparaît comme une 
belle opportunité de développement urbain, il n'est pas envisageable 
de l'urbaniser. Cette option reste envisageable une fois la Grand Rue 
réaménagée, l'accessibilité du secteur étant par ailleurs garantie 
par des parcelles appartenant à la commune qui permettraient un 
bouclage de la zone.

Il convient de noter que ces espaces constituent également des secteurs 
qui pourront, le cas échéant, et en fonction des opportunités être 
urbanisés dans le futur. Aujourd'hui la collectivité souhaite préserver ces 
cœurs d'îlots qui représente des enjeux de réserve de développement 
pour le long terme. Dans l’attente, ces secteurs doivent conserver des 
dimensions et dispositions suffisantes pour permettre un aménagement 
ultérieur.
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Sur ce dernier point, on peut par exemple, identifier la zone UB autour de 
la rue des Francs à Betschdorf. En effet, le zonage du POS présentait une 
différence de traitement qui semblait inappropriée. Aussi dans la partie 
Nord, en "bout de la rue", la profondeur constructible a été augmentée 
et harmonisée par rapport à celle des constructions plus au Sud. La 
limite de zone arrière (zone UB et A) est placée en limite de l'espace 
agricole et des arrière de jardins. Et ce quand bien même la profondeur 
constructible n'est pas exactement identique sur toute la rue. En effet il 
est jugée que cette différence et trop minime pour crée de réel disparité 
de traitement.

Hormis ces points particuliers, les secteurs qui, par l'évolution urbaine 
des agglomérations, leurs insertion dans le paysage, leur condition 
de desserte par les réseaux, ne nécessitaient pas de changements par 
rapport au POS ont conservé leurs limites. 

C'est le cas par exemple en limite Nord de Betschdorf, au niveau de 
la route menant à Kuhlendorf. Dans ce cas, le développement de la 
commune se fait de façon principale dans l'enveloppe urbaine, entre la 
rue de la Sauer et la rue de l'industrie, et ponctuellement en extension 
vers l'Est mais sur une zone qui est desservies par les réseaux. Afin de 
préserver les vergers et en tenant compte des contraintes de réseaux et 
de la topographie, la limite Nord, dans ces grands ligne, ne varie pas à 
Betschdorf de celle fixée au POS. 

La zone UB 

Caractéristiques et délimitation de la zone : 
Les zones UB correspondent principalement aux secteurs urbanisés ou 
en cours d’aménagement, à dominante d’habitat pavillonnaire plus ou 
moins anciens de chaque commune.

Elles sont destinées à accueillir principalement des constructions à usage 
d’habitat ainsi que les constructions et installations, les équipements 
collectifs et les commerces et activités qui sont compatibles avec 
l’environnement d’un quartier d’habitation.

La zone UB définie dans le PLU reprend globalement :

•	 l'enveloppe des secteurs UBa, UBb, UBc et UBd de Betschdorf et ces 
communes associées;

•	 l'enveloppe du secteur UBa ainsi que la zone UC de Hatten;

•	 l'enveloppe du secteurs UBa de Rittershoffen.

Les limites périphériques de la zone UB, donnant généralement sur 
des zones agricoles ou naturelles, ont été définies selon les principes 
suivants:

•	 dans certains cas la ligne de zonage suit la limite topographique du 
territoire, colline, ligne de crête, talus, cour d'eau, etc;

•	 une égalité de traitement devant le droit à construire, en l'absence 
de contraintes naturelles fortes. Il peut arriver, dans certains cas que 
le parcellaire soit le support d'une limite de zone, dans les cas ou il 
ne génère pas de "déséquilibre" évident .
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On notera également que :

•	 le secteur UBt de Hatten est reclassé en zone "UE" à vocation 
d'équipement puisqu'il englobe le "musé de l'abri";

•	 les secteur UBb de Ritteshoffen sont majoritairement reclassés en 
zone "Nv" à vocation de vergers/jardins et le secteur UBs est classé 
en zone "UE" a vocation d'équipement puisqu'il englobe les aires de 
sports et loisirs de la commune.

La zone UB comporte :

•	 un secteur UBr qui correspond à une zone où la possibilité de réaliser 
un "schlupf" en limite mitoyenne est préservée. Cette disposition ne 
concerne que la commune de Rittershoffen;

•	 un secteur UBj qui correspond à une zone de jardin, généralement 
en milieu urbain, où la dominante végétale doit être préservée.

Les zones UBj, au même titre que les secteurs UAj, ont pour but principal 
de préserver les jardins/vergers existants à l'intérieur des communes. 

Il convient de noter que ces espaces constituent également des 
secteurs qui pourront, le cas échéant, et en fonction des opportunités 
être urbanisés dans le futur. Il conviendra à ce moment de faire la 
part des choses notamment entre préservation de l'espace agricole, 
densification du tissu intramuros et préservation de "poumons verts" 
dans les communes.

A titre d'exemple, on peut citer le secteur UBj de Betschdorf, entre la rue 
de la Serre et la rue du Hattgau, dont la collectivité souhaite préserver 
le cœurs d'îlots qui représente un enjeu de réserve de développement 
pour le long terme. Dans l’attente, ces secteurs doivent conserver des 

dimensions et dispositions suffisantes pour permettre un aménagement 
ultérieur. 

Ces espaces n’ont pas vocation à être sur-bâtis ou aménagés isolément 
à court terme, et ce, quel que soit leur occupation actuel ou le caractère 
"non végétal" des lieux.
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La zone UE définie dans le PLU reprend globalement :

•	 l'enveloppe des secteurs UCa, UCb, et UCc de Betschdorf et ces 
communes associées;

•	 l'enveloppe des secteurs UBb de Hatten;

•	 l'enveloppe du secteurs UBs de Rittershoffen. 

La zone UE comporte :

•	 un secteur UE1 qui correspond à une zone de terrains de sport  
où les possibilités  de construction sont limitées

Dans les villages en carte communale, les enveloppes UE recouvrent les 
équipement de sports et loisirs (terrain de football et salles attenantes) 
de chaque commune.

Aujourd'hui la Communauté de Communes est un territoire bien doté en 
équipements publics, culturels, scolaires, de sports et de loisirs. Elle sera 
néanmoins renforcée en terme d'équipements scolaires notamment par 
l'implantation d'un nouvel équipement sur Betschdorf. Une zone UE 
est réservée à cet effet le long de la rue de Bannholz, à proximité de la 
maison de retraite et de la salle polyvalente de Betschdorf. Les terrains 
réservés à cet effet sont actuellement libres de toute construction et 
représentent un potentiel foncier en intramuros intéressant dans un 
quartier bien équipé.

Hormis la station d'épuration de Betschdorf et le secteur dédié à la 
construction d'un atelier municipale à Aschbach, il convient de préciser 
que ces équipements étant existants, ils engendrent une consommation 
foncière nouvelle, sur les espaces agricoles et naturels, marginale (moins 
de 2ha au total).

La zone UE

Caractéristiques et délimitation de la zone : 
Les zones UE sont des zones urbaines spécialisées, dédiées 
exclusivement aux équipements d’intérêts collectifs, publics ou privés, 
où les équipements publics existants ou en cours de réalisation ont une 
capacité suffisante pour desservir les constructions à implanter. 

Elles sont destinées à une urbanisation principalement axée sur les 
équipements, à vocation publique, culturelle, scolaire, sportive et de 
loisirs.

Ces zones d'équipements génèrent une forme bâtie atypique dans les 
communes. La réalisation d’équipements importants engendre souvent 
des constructions "remarquables" par leur architecture et leur forme 
(église, mairie, établissements scolaires, maison de retraite, centres 
sportifs et de loisirs, salle polyvalente etc.), sur des terrains souvent plus 
vastes que ceux des constructions résidentielles, et qui s’accommodent 
donc mal à des règles conçues pour des secteurs d’habitat mixtes, ou 
d’activités. 

La zone UE du PLU inclue certains secteurs UB des POS (Hatten et 
Rittershoffen). L'enjeu est de confirmer et d'identifier les espaces 
dédiés aux équipements culturels, sportifs ou de loisirs, ou tout autre 
équipement remarquable répondant, par leur forme particulière ou leur 
vocation à cette notion "d'équipement public".

Les disparités typologiques et le rapport entre le bâti et les espaces libres 
de ces espaces sont importantes. C'est précisément pour ces raisons que 
la réglementation se doit d'être souple afin de permettre cette variété 
programmatique, sans rentrer dans une complexité réglementaire 
inopérante.
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Les secteurs d'activités sont clairement identifiables dans le Hattgau. 
Ils sont localisés principalement à Betschdorf et Hatten.

A Betschdorf, on trouve 3 secteurs d'activités:

•	 sur le "Bannholtz" en limite sud-est, entre la rue du Bannholz et la 
rue des Moulins;

•	 sur le site de la friche "Cérabati" au sud ouest, rue de la Sauer;

•	 sur le site de la briqueterie "Wienerberger" qui est un acteur 
économique et historique important de la commune.

A Hatten, on trouve 2 secteurs d'activités:

•	 sur la zone industrielle de la "Rothsmatt" à l'est de la commune, 
déconnectée du tissu urbain (autour de l'entreprise "Striebig");

•	 en entrée sud-est, rue du stade, avec un petit tissu artisanal;

•	 en entrée ouest de Hatten, en direction de Rittershoffen, autour du 
supermarché "carrefour contact".

On trouve également des micro zones d'activités à Oberroedern, au 
niveau du camp et à Aschbach sur la scierie, rue des Choux. 

La zone UX

Caractéristiques et délimitation de la zone : 
Les zones UX sont des zones urbaines spécialisées existantes à 
dominante économique et/ou d'activités,  où les équipements publics 
présents ou en cours de réalisation ont une capacité suffisante pour 
desservir les constructions à implanter. 

L'objet de la zone n'est pas la recherche de mixité, intégrant la présence 
de commerces de proximité ou de petites unités artisanales isolés, mais 
bien d’identifier des espaces de superficie suffisamment importante, 
avec des formes suffisamment homogènes pour que leur reconnaissance 
au travers d’une zone spécialisée se justifie. 

Ce tissu urbain se caractérise le plus souvent par des bâtiments isolés au 
milieu de leur unité foncière, des terrains de grandes dimensions, des 
besoins d’accès et de dessertes particuliers, supportant plus difficilement 
la proximité de l’habitat en raison des nuisances inhérentes à l’activité. 

La zone UX définie dans le PLU reprend globalement :

•	 l'enveloppe des secteurs UAa et UXb, de Betschdorf;

•	 l'enveloppe de la zone UX de Hatten;

La zone UX comporte :

•	 un secteur UXa qui correspond à une zone à usage principal 
d’activité artisanale, industrielle et de services 

•	 un secteur UXc qui correspond à une zone à vocation principalement 
commerciale à l'entrée ouest de Hatten, en direction de Rittershoffen.
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VIII.3  -  4	 Contenu des zones : les zones à urbaniser "AU"

Les zones IAU et IIAU

Caractéristiques de la zone : 
Les zones IAU et IIAU correspondent à des zones d’extensions futures, à 
dominante résidentielle. 

La zone IAU est une zone naturelle, destinée à l'urbanisation à moyen 
terme dont la vocation principale est:

•	 l'habitat mais en admettant par ailleurs des activités artisanales 
commerciales et de services compatibles avec le caractère résidentiel 
de la zone;

Elle comprend :

•	 Le secteur IAU1, qui est destiné à accueillir des opérations 
d’ensemble d'habitat, dont l’urbanisation est prévue par tranche de 
surface minimale d’opération ;

•	 Le secteur IAU2, qui est destiné à accueillir des opérations 
d’ensemble d'habitat, dont l’urbanisation est prévue sur l’ensemble 
de l’opération .

La zone IAU est urbanisable sous réserve de la réalisation des  
équipements nécessaires et de la compatibilité du projet avec un 
aménagement cohérent de l'ensemble de la zone. Elle ne pourra être 
urbanisée que dans le cadre des opérations d'aménagements suivantes: 
lotissement, Zone d'Aménagement Concerté, Association Foncière 
Urbaine, etc.

Le dimensionnement des zones AU et leur localisation ont été au coeur 
des choix ayant mené au PADD. Afin d'assurer le développement du 
territoire et d'enrayer la tendance à la "sur-consommation" foncière, 

il est aujourd'hui vital de permettre la construction de logements en 
quantité suffisante. Ainsi ce sont moins de 30 ha au total de zone AU, à 
vocation principale d'habitat qui sont envisagés au PLU. 

La zone IIAU recouvre des espaces réputés inconstructibles en l'état, sur 
lesquels les aménagements urbains des agglomérations peuvent être 
envisagés dans l'avenir. 

Aujourd'hui, pour assurer le développement et la croissance du territoire, 
c'est bien l'ensemble des zones AU (1 et 2) qui devront être urbanisées, 
sans quoi le territoire risque de décliner dans les années à venir. Certains 
sites présentant des difficultés d'urbanisation, du fait d'un morcellement 
foncier important et de la multitude de propriétaire foncier, il a été 
estimé qu'il était important d'assurer aujourd'hui une réserve foncière 
suffisante pour le développement du territoire sur les 15 à 20 années à 
venir.

Dans cette optique, les zones IIAU revêtent un caractère important pour 
les communes, car elles entrent dans le calcul du besoin foncier global 
nécessaire pour assurer la croissance du Hattgau. 

Le maintien du classement de certains secteurs en IIAU, y compris 
en intramuros, comme à Hatten (rue des Seigneurs) doit permettre 
à la collectivité de bénéficier d'une "réserve foncière" nécessaire à 
son développement et du droit de préemption urbain1. Cet outil est 
indispensable pour mettre en place une stratégie foncière en vue 
d’acquérir des terrains progressivement et de manière "amiable". 
L'objectif étant de penser le développement des communes sur le 
long terme et garantir la possibilité de réaliser des aménagements 
d'ensemble cohérent en limitant la consommation foncière. C'est dans 
cette optique de garantir une "efficacité foncière" des aménagements 
futurs, que certains secteurs ont été "verrouillés" afin notamment 
1	 Le droit de préemption urbain -DPU- est de compétence intercommunal.
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d'éviter des constructions au "coup par coup" synonyme de gaspillage 
de la ressource foncière, sans vision d'un aménagement d'ensemble 
cohérent (modes d'implantation, maillage viaire, et.).

Sur les sites classés "AU", en intramuros rappelons que :

•	 L’optimisation de l’utilisation du foncier est un enjeu majeur 
ressortant des lois Grenelle et ALUR.

•	 Les communes de Betschhdorf et Hatten sont des centralités qui 
ont vocation à renforcer leur offre d’habitat. Préserver les zones 
en cœur d’îlot dans les parties urbanisées de la commune évite la 
consommation de foncier agricole.

•	 Pour jouer ce rôle de potentiel urbanisable à long terme (IIAU), il 
convient de préserver les terrains du mitage. Dans ce sens aucune 
construction ne doit être autorisée à court terme. L’occupation 
actuelle par les vergers et jardin est donc préservée.

•	 Pour le cas du coeur d'îlot de Hatten, rue des Seigneurs, en ce qui 
concerne les fonds de parcelles au Nord, un classe U les exposerait à 
un mitage inévitable et les soustrairaient à la participation aux coûts 
d’équipements et de viabilisation de leur desserte par le chemin 
actuel.

•	 Pour préserver à terme un maillage satisfaisant avec le réseau viaire 
des communes, plusieurs points d’entrée sont donc nécessaires 
et ont justifiés la mise en place d'emplacements réservés afin de 
garantir des accès aux zones à urbaniser.

Ainsi, le classement en "IAU" et "IIAU" repose non seulement sur les 
conditions de desserte et de viabilisation des zones, conformément aux 
dispositions du code de l’urbanisme, mais aussi et surtout sur la volonté 
de la collectivité de "phaser" le développement des communes dans le 
temps.  Sur l'ensemble des zones AU, on peut distinguer environ 19 ha 
de zones IAU et 11 ha de zones IIAU. 

Le chapitre relatif à l’explication des choix du PADD a montré que le 
Hattgau connaît une croissance régulière (+ 1%/an environ). Ainsi, le 
PLU a pris le parti de dimensionner les surfaces des zones d’urbanisation 
à court terme "IAU", afin de permettre au territoire de poursuivre 
une croissance légèrement plus faible et de permettre une arrivée 
"maîtrisée" de nouveaux habitants sur la période 2015-2030. Les zones 
"IIAU" doivent répondre au développement du village à plus long terme 
(horizon 2025 et au-delà).

Il convient également de préciser que certains secteurs (Betschdorf, 
Reimerswiller, Hatten, Rittershoffen ou Aschbach) sont clairement 
localisés en intramuros. Ils ont vocation à être densifiés et doivent 
renforcer "les pôles d’équilibre" défini par le SCoT. A ce titre, ils apparaissent 
plus comme le comblement de "vides urbains", proche des équipements 
et commerces, que comme un secteur "d'extension". 

Seuls certains secteurs AU (I et II) en périphérie d'agglomération peuvent 
apparaître comme des secteurs d'extension consommant du foncier 
agricole. 

La consommation de foncier en extension, à dominante d'habitat sur 
des terres agricoles, représente moins de 12 ha sur le Hattgau, dont 
moins de 8 ha environ classés en zone IAU.
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Les perspectives de développement raisonné, prenant en compte 
les besoins réels du territoire, ainsi que les possibilités offertes par 
le renouvellement urbain (voir ,entre autre, les chapitres relatifs à 
l’explication des choix du PADD, orientation 3 du PADD et chapitre 
"Démographie, habitat et seuils d’équilibre à l’échelle des communes" et 
"Estimation des besoins fonciers" du présent rapport).

Au-delà des choix strictement communaux, la définition et la localisation 
des zones IAU et IIAU a également pris en compte les politiques et 
documents supra-communaux, dont certains éléments n’étaient pas 
encore en vigueur au moment de l’élaboration du POS, par exemple : la 
préservation des terres favorables à l’habitat du grand hamster d’Alsace, 
la prise en compte du risque de coulées d’eaux boueuses (aujourd’hui 
plus grand du fait de la multiplication des orages de printemps depuis 
plusieurs années), la nécessaire compatibilité du PLU avec le SCoTAN, 
etc.

Objectifs d’aménagement : 

Les possibilités de développement du Hattgau sont estimées à la mesure 
des objectifs de développements du territoire. 

Les secteurs prévus à l'urbanisation, choisis par les communes sont:

•	 les moins impactants pour l'environnement;

•	 ceux qui présentent les localisations les plus stratégiques, dans 
l'intérêt général, du point de vue urbain et des déplacements;

•	 prioritairement ceux qui présentent un caractère opérationnel plus 
évident. 
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Les zones IAUX et IIAUX

Caractéristiques de la zone : 
Les zones IAUX et IIAUX correspondent à des zones d’extensions futurs, 
à dominante d'activité. 

Le secteur IAUX correspond à l'extension de la zone d'activité de 
Betschdorf (ZA du Bannholz) entre la rue des Marais au nord et rue du 
Moulin au sud. 

Le secteur IIAUX correspond à :

•	 l'extension de la zone d'activité de Betschdorf vers l’Ouest de la zone 
d’activité existante (ZA du Bannholz);

•	 l’installation d’une plateforme d’activité départementale, centrée 
sur l’utilisation de la géothermie à Hatten.

La zone IAUX est une zone naturelle, destinée à l'urbanisation à moyen 
terme dont la vocation principale de permettre le développement 
d'activité existante sur la zone et l'accueil d'activités artisanales 
industrielles nouvelles. Elle ne pourra être urbanisée que dans le 
cadre des opérations d'aménagements suivantes: lotissement, Zone 
d'Aménagement Concerté, Association Foncière Urbaine, etc.

La zone IIAUx recouvre des espaces non équipés, réputés inconstructibles 
en l'état, sur lequel l'extension des agglomérations peut être envisagée 
dans l'avenir. Elle nécessitera au préalable la modification ou la révision 
du présent PLU.

L’offre de foncier à l’entreprise (souplesse et diversité) est un enjeu majeur 
notamment sur les pôles de Betschdorf et Hatten. La progressivité UX-
IAUX-IIAUX est le fruit des travaux d’élaboration avec les différents 
acteurs de l'aménagement (DDT, Conseil départemental, CCI, etc.) et de 
la prise en compte du caractère structuré ou pas des terrains considérés.

La zone IAUX est urbanisable sous réserve de la réalisation des 
équipements nécessaires et de la compatibilité du projet avec un 
aménagement cohérent de l'ensemble de la zone. Elle doit servir 
à développer la zone du Bannholtz à Betschdorf et à en améliorer sa 
desserte.

Au même titre que pour les zones à vocation d'habitat, le classement 
en "IAUX" et "IIAUX" repose sur les conditions de dessertes et de 
viabilisation des zones et sur la volonté de la collectivité de "phaser" 
le développement  économique du territoire dans le temps.  Les zones 
"IIAUX" doivent répondre au développement économique du territoire 
à long terme (horizon 2025 et au-delà).

On peut distinguer 5,3 ha de zones IAUX à Betschdorf et 56,5 ha de 
zones IIAUX, dont :

•	 2,1 ha à Betschdorf,

•	 54,4 ha à Hatten. 

Il convient de préciser que le remplissage des zones UX existantes reste 
la priorité, avant tout aménagement des zones futures. Toutefois, ce 
principe doit garder une certaine "souplesse" afin de pouvoir accueillir   
des entreprises dont les besoins dépasseraient ceux des zones existantes.
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La zone IIAUX  dédiée à la réalisation d’une Plate-Forme Départementale 
d'Activité (PFDA) présente un intérêt particulier du fait de la possibilité 
d’accès à la géothermie profonde. Dans ce contexte, seules des 
entreprises industrielles ayant de forts besoins, ou valorisant ce type 
d'énergies sont envisagées sur ce secteur. Ainsi, si un projet de PFDA 
devait se développer sur Hatten, celui-ci serait réalisé strictement à des 
fins d’accueils d’entreprises industrielles en lien avec la géothermie 
profonde. 

L'absence de perspectives d'aménagements à court terme et 
l'impossibilité de réaliser des branchements sur le réseau de géothermie 
existant (forage de Rittershoffen), ont conduit à une inscription de la 
zone en IIAUX. Cette inscription doit permettre :

•	 de sécuriser les agriculteurs qui exploitent les terres du secteur,

•	 d'organiser la future zone en fonction d'une opportunité réelle 
d'exploiter la géothermie sur ce site,

•	 mettre en place une stratégie foncière, si nécessaire, afin d'acquérir 
le foncier au moyen du droit de préemption urbain.   

Note : l’outil OAP est inopérant, tant que la zone n’est pas ouverte 
à l’urbanisation, car la zone IIAUx ne peut être urbanisée en l’état. 
Toutefois, une OAP sera à mettre en place au moment de l’ouverture 
à l’urbanisation (passage de IIAUx à IAUx par voie de modification du 
PLUI).

Objectifs d’aménagement : 

Permettre au territoire un développement économique nécessaire afin 
d'assurer son dynamisme et offrir de l'emploi localement afin de limiter 
les déplacements domicile-travail.

Les possibilités de développement économique du Hattgau sont 
estimées, suivant la valorisation du potentiel existant et de la nécessité 
d'accueillir des entreprises nouvelles sur du foncier aménageable. 

Les secteurs choisis pour une urbanisation à vocation d'activité 
économique, sont :

•	 dans le prolongement ou à proximité de zones d'activités existantes;

•	 les moins impactants pour l'environnement;

•	 ceux qui permettront de réaliser des bouclages et réaménagement 
de voiries permettant une revitalisation des zones existantes ;

•	 ceux qui permettront de tirer profit des richesses du sous-sol  en 
matière de géothermie profonde.
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VIII.3  -  5	 Contenu des zones : les zones agricoles "A"

La zone A : 

Caractéristiques de la zone : 
Les zones A comportent tous les espaces, équipés ou non, à protéger en 
raison du potentiel agronomique, biologique ou économique des terres 
agricoles. 

La zone A comporte :

•	 un secteur Ac qui correspond à une zone agricole constructible, 
réservée aux sorties d’exploitations agricoles,

•	 un secteur Acm qui correspond à zone agricole constructible 
réservée à une future exploitation apicole (miellerie). 

La zone A définie dans le PLU reprend globalement :

•	 l'enveloppe des zones NCa, NCb, NCd et NCe du POS de Betschdorf;

•	 l'enveloppe des zones NCa, NCb, NCc et NCe du POS de Hatten 
(notons que certaines surfaces classées en zone NCf et NCg sont 
aujourd'hui classées en zone "N" naturelle);

•	 l'enveloppe des zones NCa, NCb, et NCe du POS de Rittershoffen (ici 
aussi, certaines surfaces classées en zone NCf et NCc sont aujourd'hui 
classées en zone "N" naturelle);

Méthodologie de zonage

D'une façon générale, le découpage du zonage entre les zones agricoles 
"A" et naturelles "N" a été réalisé sur la base de relevés de terrains, 
confrontés aux connaissances de la collectivité et des usagers du 
territoire (agriculteurs, chasseurs, etc.) et en superposant le zonage avec 
un orthophotoplan1 de la commune.

Les zone "A" comprennent des secteurs "Ac" constructibles, dédiés aux 
constructions et installations liées et nécessaires aux activités agricoles. 
Les zones Ac sont dimensionnées au regard des besoins identifiés à ce 
jour, par la collectivité et par la profession agricole. 

Les zones "Ac" sont réparties sur l'ensemble du territoire du Hattgau. 
L'objectif est que les différences entre "territoire réel" et "territoire légal" 
soient minimisées, afin de disposer d'un zonage qui soit établi au plus 
proche de la réalité du terrain. 

La zone "Acm" se trouve entre les communes de Oberroedern et 
Stundwiller. 

On peut cependant signaler que la tendance général du PLU, sur ces 
espaces, a été une réduction des surfaces constructibles, afin de 
préserver les paysages du Hattgau d'un éparpillement trop important 
de bâtiments d'exploitation. Cette réduction s'est faite en tenant compte 
des projets des exploitants agricoles les plus aboutis. Les projets les plus 
incertains ont été, dans certains cas écartés, sans pour autant fermer 
la porte à des modifications ou révisions ultérieures afin de permettre 
l'émergence de projets de qualité.

1	 Les orthophotoplans sont des photographies aériennes qui ont été traitées pour 
éliminer les déformations dues aux reliefs et à la perspective. On obtient alors des photos avec une 
qualités métriques (on peut y faire des mesures) qui sont parfaitement superposables à une carte 
(cadastrale, de randonnée, etc.).
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Objectifs : 

L’objectif est clairement de protéger ces espaces agricoles essentiels 
pour le territoire, tant au niveau paysager, qu'économique et dans une 
moindre mesure historique. Il s’agit dans un premier temps de confirmer 
la fonction agricole prioritaire de ces terrains et dans un second temps 
de permettre le développement des exploitations encore présentes sur 
la commune, en fonction de leurs besoins respectifs.

Sur le territoire du Hattgau les zones "A" représentent 42,4 % du ban 
intercommunal, contre 48,3% pour les zones "N". A l'exception du massif 
boisé de la forêt de Haguenau, les zones "N" sont relativement  ouvertes 
et correspondent à des espaces boisés le long des cours d'eau du 
Seltzbach et du Seebach qui ferment le paysage. 

Au-delà de l’affichage, le classement "N" ou "A" tous deux majoritairement 
inconstructibles, n’apporte que très peu de différences réglementaires.

L'espace agricole permet de maintenir des paysages ouverts par les 
terres cultivables. Il paraît essentiel de ne pas remettre cette pratique 
en cause en étant trop permissif sur les autorisations à construire en 
zone A. Il est important de limiter ces secteurs au minimum nécessaire 
pour l’entretien des sites et aux besoins des exploitations. Celles-ci se 
développeront en priorité autour de leur emplacement actuel, ou sur 
leur site d'accueil. 

A la différence des POS ou cartes communales, qui permettaient une 
constructibilité sur la zone "NC" très large (plus de 800 ha2), le PLU a pris 
le parti de restreindre ces possibilités constructibles, au regard de la 
réalité des demandes de sorties d'exploitations et des contraintes liées 
2	 Il s'agit d'une estimation basse, car les données des POS de Hatten et Rittershoffen sont 
incomplètes/imprécises à ce sujet.

à la préservation des paysages et des vues, afin de ne pas démultiplier 
l'implantation de bâtiments agricoles autour du village (mitage du 
paysage) et de limiter la consommation de terres agricoles nécessaires à 
une production alimentaire.

Ainsi les zones agricoles constructibles sont, dans la mesure du possible, 
regroupées et définies autour des noyaux villageois des communes, à 
une distance respectable des habitations. 
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VIII.3  -  6	 Contenu des zones : les zones naturelles "N"

La zone N 

Caractéristiques de la zone : 

Les zones N correspondent aux zones naturelles peu ou pas desservies 
par des équipements publics et représentent l'ensemble des terrains 
à protéger ou à préserver en raison de leur valeur environnementale, 
écologique ou paysagère. 

Elles recouvrent des espaces naturels étendus, d'aspects et d'usages très 
variés : boisements, terres agricoles, abords des cours d’eaux, rives du 
canal de la Bruche, zones humides, friches, carrière, etc. 

Dans leur ensemble, ces espaces constituent la trame paysagère de la 
commune et s'inscrivent également dans des écosystèmes plus vastes, 
dont ils contribuent à assurer la continuité dans le temps et dans l'espace.

La zone N définie dans le PLU reprend globalement :

•	 l'enveloppe des zones NC (carrière), NDab NDb et NDf du POS de 
Betschdorf;

•	 l'enveloppe des zones NCg (carrière) et NCf du POS de Hatten;

•	 l'enveloppe des zones NCf et NCc du POS de Rittershoffen (notons 
que le secteur de carrière a été "reclassé" en zone N car il n'y à plus 
d'exploitation de carrière sur la commune).

Sur les villages en carte communale, un certain nombre de massifs 
boisés ou de cordons végétalisés ont été identifiés et classés en zone 
naturelle afin d'assurer leur préservation.

La zone N comporte :

•	 un secteur "STECAL" Nc qui correspond à une zone naturelle où 
l’aménagement, la transformation et l’extension des constructions 
existantes sont possibles ; 

•	 un secteur Nca qui correspond à une zone naturelle graviérable, 
réservée aux exploitations de carrières ;

•	 un secteur Nv "STECAL" qui correspond à une zone naturelle de 
vergers/jardins ;

•	 un secteur Nf qui correspond à une zone naturelle boisée forestière.

•	 un secteur Ns qui correspond à une zone naturelle pour le stockage 
de déchets inertes (à Aschbach).

De manière générale, le caractère naturel de la zone fait obstacle à sa 
constructibilité. En conséquence, le règlement limite au strict minimum 
les occupations possibles. 

Cela va concerner entre autre :

•	 les réseaux et les infrastructures d’intérêt collectif, 

•	 les abris de jardins ou de vergers pour leur entretien (le territoire 
comporte encore une importante ceinture de verger "périvilageois" 
qu'il convient de préserver et donc d'entretenir), 

•	 les abris de pâture (sous conditions) du fait que le territoire comporte 
des espaces de prairies pouvant faire l’objet d'élevage ou d'activité 
équestre,

•	 les constructions nécessaires à l'entretien et l'exploitation des 
boisements.
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Objectifs : 

L’intérêt de cette zone pour le territoire, et plus largement dans le 
fonctionnement des grands équilibres écologiques et des écosystèmes, 
justifie très largement le choix d’une importante protection sur ces 
espaces. 

Les zones N recouvrent près de la moitié du territoire (48,3% du ban 
intercommunal). Elles englobent aussi bien l'ensemble forestier du 
cortège végétale des ripisylves du Seltzbach et du Seebach, que les 
friches, les prairies de pâtures, les secteurs de verger ou que la forêt de 
Haguenau... 

Elles correspondent souvent à des espaces boisés qui ferment le paysage, 
contrairement aux zones agricoles, et participent également à la 
diversité agricole et paysagère souhaitée sur ces espaces, qui tendent 
progressivement à se banaliser sous la poussée de la culture céréalière 
intensive.

Le principe est une interdiction de construction en zone "N", hormis des 
adaptations pour les constructions existantes. Cependant, des secteurs 
de taille et de capacités d'accueil limitées (STECAL) ont toutefois été 
prévus afin de permettre localement des adaptations aux contraintes. 

L'ensemble des secteurs à forte sensibilité paysagère et/ou 
environnementale, ont été inscrits dans la zone N afin d'assurer leur 
préservation. 

Globalement, chaque secteur de la zone N s'attache à un espace naturel 
particulier. 

Le secteur Nf recouvre la forêt du massif forestier de Haguenau, au Sud 
du territoire. Il recouvre les ban de Betschdor, Rittershoffen et Hatten. 

Les secteurs Nv qui ont pour but principal de préserver les vergers/
jardins entourant les communes ne doit pas signifier une "mise sous 
cloche" de ces espaces. 

Les vergers hautes-tiges font partie du patrimoine naturel et paysager 
de l’Alsace et participent ainsi à l’identité locale des communes. En 
plus de participer à la richesse du paysage, ils sont également des 
traces de l’histoire locale et ils sont vecteurs de savoir-faire (arboricoles, 
culinaires,..).

Ainsi les secteurs Nv ont pour but principal la conservation de ces vergers/
jardins historiques qui "ceinturent" les centres urbains des communes 
et abritent une faune et une flore variée. Dans ce but, la construction 
d'abris de jardin, nécessaires à l'exploitation et l'entretient des jardins/
vergers, y est autorisée sous conditions de hauteur et d'implantation.

Signalons à ce propos la politique du projet "vergers solidaires" de la 
Région Alsace et du Département du Bas-Rhin, qui se sont associés afin 
d'aider les collectivités (à l'échelle d'une communauté de commune) 
pour la sauvegarde des vergers à haute tige1.

Par contre, il convient de noter que certains de ces secteurs sont 
idéalement placés, par rapport à des lieux de centralité des villages et 
pourront, le cas échéant, et en fonction des opportunités présenter un 
intérêt pour une urbanisation future.

1	 Source : Conseil Départementale, "Les outils des paysages", fiche n°5 "Sauvegarde des 
vergers hautes-tiges".
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On peut, par exemple, citer à ce propos:

•	 le secteur Nv, en partie Sud, de Stundwiller qui pourrait permettre 
de densifier le village en renforçant la profondeur constructible;

•	 les secteurs Nv sud et sud-ouest de Rittershoffen qui pourraient 
permettre de densifier le noyau villageois et qui présentent l'intérêt 
d'être proche du centre et des équipements scolaires, via des sentiers 
piéton existants.

Des emplacements réservés sont prévus pour y donner accès, afin de ne 
pas hypothéquer toute possibilité d'urbanisation future.

Les secteurs Nc, quant à eux, correspondent à des constructions 
diffuses, hors agglomération, en milieu agricole ou naturel. Ces secteurs 
regroupent notamment l'ensemble des anciens moulins que l'on 
retrouve le long de la Sauer (Betschdorf ) et du Seltzbach (Hatten et 
Oberroedern). Aujourd'hui la majorité de ces bâtiments ont été rachetés 
par des particuliers et ont une vocation d'habitat. 

Notons toutefois que les deux secteur de zone Nc, le long du Seltzbach, 
à l'extrême Nord du ban communal d'Hatten, en limite du ban de 
Niederroedern l'existence de deux exploitations agricoles, dynamiques 
et pérennes. Ces exploitations on pour objectif,  à très court terme, 
d'augmenter leur capacité de stockage qui sont actuellement 
insuffisantes sur le site, et le seront d'autant plus à l'occasion du 
développement prévu de leurs activités. A ce titre, ces exploitations 
devront pouvoir se développer, dans le respect de leur environnement 
(corridor écologique du Seltzbach) et du caractère inondable des lieux.

Le secteur Ns, à Aschbach, qui correspond à une zone naturelle pour 
le stockage de déchets inertes sur le site de l'ancienne décharge de la 
commune et située au Nord-Ouest du ban. 

L'objectif est, dans ce cas de pouvoir, dans un premier temps clôturer  
le site, afin d'éviter les décharges sauvages qui ont encore cours, pour 
remblayer le site et le remettre en état à terme. La commune se fixe ainsi 
l'objectif d'un remise en état et une réouverture du site d'ici 3 à 5 ans.

Les secteurs Nca correspond à deux zones naturelle de sablières, sur 
les ban de Betschdorf et Hatten qui sont encore exploitées. Elles son 
localisée dans le  massif forestier de Haguenau et maintenu dans leur 
emprises actuelles. La sablière de Rittershoffen n'étant plus exploitée à 
été reclassée en zone "Nf".
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Le développement du Hattgau ne peut aujourd’hui se faire sans se 
servir d’Emplacements Réservés (ER) à son bénéfice ou celui d'une autre 
collectivité publique. 

Ils répondent à différents objectifs : 

•	 l’un des objectifs essentiel et clairement affiché du PLU est le 
développement de secteur d'urbanisation et des modes de 
déplacements alternatifs à la voiture. Un ensemble d'emplacements 
réservés, "A.." sont réservés à cet effet, et notamment pour la desserte 
des zones d’extensions futures (les zones IAU et IIAU); 

•	 On peut identifier également un ensemble d'emplacement réservé 
au profit d'une amélioration de la sécurité, tels élargissement de 
voirie, amélioration des visibilités, etc. Un ensemble d'emplacements 
réservés, "B.." sont réservés à cet effet, 

•	 Les projets d'intérêt généraux telle des zones d'extension de 
cimetière, la réalisation d’aménagements hydraulique pour 
diminuer les risques d’inondations (Betschdorf ), ou de création 
de parking pour desservir des équipements publics. Un ensemble 
d'emplacements réservés, "C.." sont réservés à cet effet, 

L’inscription d’emplacements réservés témoigne de la politique 
volontariste de la collectivité de (re)développer des projets d'intérêt   
généraux, ou d'améliorer des liaisons internes aux communes et entre 
villages sur l'ensemble du territoire, voir au-delà.

La mise en place d’un emplacement réservé n’est pas sans conséquence 
sur l’utilisation des terrains par les propriétaires des terrains. En effet, 
tout secteur frappé d’un ER est globalement inconstructible à d’autres 
fins que celles permettant la réalisation de l’objet de l’emplacement 
réservé.

VIII.3  -  7	 Les emplacements réservés (ER)
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Il convient de noter qu'aucun des documents d'urbanisme des 
communes du Hattgau ne comportait d'Espaces Boisés Classés (EBC). 
En effet, les POS de Betschdorf, Hatten et Rittershoffen ne comportaient 
pas de protection de ce type, pas plus que les Cartes Communales de 
Aschbach, Oberroedern et Stundwiller qui ne peuvent pas définir d'EBC.

Afin de préserver certains ensembles grands massifs forestier (forêt de 
Haguenau), massifs boisés, micro boisements,  rypisilve, etc. ayant fais 
l'objet d'un classement en zone "N" ou "A" sont aujourd'hui protégés à 
ce titre. 

L'objectif étant de renforcer la protection et la structuration des corridors 
écologiques du territoire.

Aussi, des "Espaces Boisés Classés" (EBC) ont été ajoutés au zonage de 
chacune des commune. Ces espaces ont été effectué sur la base d'une 
analyse croisée entre : vérification sur photo aérienne et travail de terrain 
en fonction de la "réalité" du boisement et de sa bonne qualité. 

Il convient de préciser que le périmètre des EBC ne prend pas en compte 
la totalité des boisements existants sur la commune. Les boisements 
classés du PLU comprennent globalement les boisements importants ou 
pouvant présenter des risques quand à leur préservation, et constituant 
des éléments indispensable au fonctionnement écologique et au 
maintient d'un paysage de qualité dans le territoire. 

Le maintien d’un couvert boisé permet également de limiter le 
développement de cultures céréalières peu couvrantes et constitue 
un élément important dans la lecture du paysage, de son réseau 
hydrographique et du maintien de corridors écologiques.

VIII.3  -  8	 Évolution des espaces boisés classés (EBC)

Le PLU intercommunale totalise à présent 2733,6 hectares environ 
d'espaces boisés classés à protéger, qui représentent environ en 38 % 
du territoire intercommunale.

Chaque commune dispose à présent de : 

•	 1138,81 ha à Betschdorf, 

•	 1017,06 ha à Hatten, 

•	   544,78 ha à Rittershoffen,

•	     14,58 ha à Aschbach, 

•	     15,68 ha à Oberroedern, 

•	        2,34 ha à Stundwiller.

La carte, page suivante, permet de visualiser les étendues protégées sur 
le territoire.

surfaces 
en ha

surfaces 
en ha

différences 
en ha

progression

0,00 2733,63 2733,6 -EBC

Evolution des "Espaces Boisés Classés" - EBC -
P.O.S. + C.C. P.L.U. POS - PLU

Dénomination
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Betschdorf :	 1138,81
Hatten :	 1017,06
Rittershoffen :	   544,78
Aschbach :	     14,58 
Oberroedern :	     15,68 
Stundwiller :	        2,34

TOTAL :	 2733,63
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Chacune des zones ou des secteurs définis dans le PLU répond à 16 articles (art. 
R.123-9 du code de l'urbanisme) qui répondent à 3 questions : quoi, comment et 
combien construire

Article 
1 Occupations et utilisations des sols interdites

2 Occupations et utilisations du sol soumises à des conditions particulières

3 Condition de desserte des terrains par les voies publiques ou privées

4 Conditions de desserte des terrains par les réseaux publics d’eau, d’électricité et 
d’assainissement

5 Superficie minimale des terrains constructibles

6 Implantation des constructions par rapport aux voies et emprises publiques*

7 Implantation des constructions par rapport aux limites séparatives*

8 Implantation des constructions les unes par rapport aux autres sur une même 
propriété

9 Emprise au sol des constructions

10 Hauteur maximale des constructions

11 Aspect extérieur et aménagement de leurs abords

12 Obligations en matière d’aires de stationnement

13 Espaces libres, aires de jeux et de loisirs, et plantations

14 Coefficient d’occupation des sols

15 Performances énergétiques et environnementales des constructions, travaux, 
installations et aménagements

16 Infrastructures et réseaux de communications électroniques.
* articles obligatoirement réglementés

Article 13

Article 10

Article 6

Article 9

Article 7

Article 8

Le règlement précise pour chaque zone quelles sont les 
constructions autorisées ou interdites, définit leurs conditions 
d’implantation (hauteur, recul par rapport à la rue, etc.) et la 
"densité" des constructions notamment en fixant un coefficient 
d'occupation du sol.

VIII.  4 	 Exposé des motifs des règles 

VIII.4  -  1	 Le contenu du règlement écrit : les 16 articles du PLU
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VIII.4  -  2	 Principes des règles écrites : les zones urbaines "U"

Les zones U rassemblent à la fois des territoires urbains constitués et des 
secteurs où les équipements publics existants ou en cours de réalisation 
ont une capacité suffisante pour desservir les constructions à implanter. 

Au-delà de cette approche globale et théorique, le territoire urbanisé se 
décline en quatre zones urbaines. Ces zones se différencient au regard 
de leurs fonctions et de leur évolution possible : 

•	 la zone UA correspond aux zones urbanisées mixtes à valeur 
historique et patrimoniale à dominante d’habitat. Elle comprend 
un secteur de zone UAj qui correspond à une zone de jardins où la 
dominante végétale doit être préservée ;

•	 la zone UB est une zone aujourd’hui essentiellement résidentielle de 
type pavillonnaire ;

•	 la zone UE est une zone urbaine spécialisée réservée au 
développement des équipements ;

•	 la zone UX regroupe les espaces à vocation économique. 

La démarche  commune à l’ensemble des zones urbaines à usage 
principal d’habitat vise à encourager une mixité fonctionnelle. L’enjeu 
consiste à assurer une diversité des usages et des pratiques (équipements, 
commerces, services, diversités résidentielles, emplois,...).

La zone UA : 

Objectifs réglementaire : 

Les objectifs d’aménagement de cette zone sont nombreux et 
complémentaires :  favoriser et encadrer l’évolution de l’existant, exploiter 
au mieux les espaces encore disponibles, permettre une meilleure 
mixité des fonctions, maintenir le cadre de vie, ouvrir à l’innovation 
et davantage de liberté architecturale, préserver des espaces bâtis 
remarquables sans pour autant les «mettre sous cloche»... 

Des particularités urbanistiques évidentes exigeaient de mettre en place 
des règles garantissant le maintien de la forme, notamment des fermes 
à colombage.

Le règlement ouvre des possibilités à d’autres formes architecturales 
sans pour autant dénaturer l'alignement bâti. En effet, les maisons 
d'habitation donnant sur la rue devront préserver l'alignement et le 
gabarit de l'existant. Dans le fond de cours, les granges pourront être 
réhabilitées dans des formes architecturales plus libres (toits terrasse ...) 
afin de permettre la densification.

Dans l'ensemble des zones, le PLU prend le parti de ne pas réglementer  
l'article 8  afin de permettre une optimisation foncière. La densification qui 
résulterait de ce dispositif est apparue acceptable au regard du paysage 
qui en découle. La zone UA, partie la plus ancienne du tissu urbain, est 
une zone parfaitement équipée et desservie où il est économiquement 
plus intéressant de densifier que dans les zones d'extension. Avec cet 
objectif, le règlement apporte une réponse à l'économie du foncier 
recherchée par le PADD.
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Autre article favorisant la densification, l'article 9, qui autorise en zone 
UA une emprise bâtie libre (sauf dans les secteurs de jardins)

Cette densification progressive autorisée vise à une meilleure utilisation 
du foncier disponible intramuros et à une évolution du bâti, ce qui 
constitue une  alternative à la construction uniquement dans les secteurs 
d’extension. 

En effet, une utilisation intelligente et rationnelle des sols, denrée 
non renouvelable, est au centre du projet de la commune. Les zones 
d’extension ne doivent être perçues que comme l’ultime temps du 
développement du territoire et doivent être strictement encadrées, 
notamment en termes d’objectifs de densité et de qualité d’espaces 
publics. 

La hauteur maximale autorisée a été fixée à 12,5 mètres au faîtage. 
Cette disposition vise à ne pas créer de rupture trop importante avec les 
constructions existantes, et de maintenir globalement la ligne d'horizon 
formée par les toitures.

Aucune construction n'est envisageable sur les zones UAj hormis les 
abris à jardin sous conditions de hauteur, d'implantation et de densité 
(l’emprise au sol ne doit pas dépasser 20 m2, la hauteur 3 mètres et le 
nombre limité à 1 par unité foncière). Ces conditions sont légèrement plus 
souples par rapport à celles des zones Nv à cause de leur localisation. En 
effet les zones UAj sont localisées au coeur des centres urbains. L'impact 
visuel de la construction d'abris de jardins sera donc moins important 
dans un environnement déjà bâti.

La zone UB : 

Caractéristiques et délimitation de la zone : 

La zone UB correspond aux extensions récentes des communes, à 
caractère résidentiel, réalisées essentiellement sous forme pavillonnaire.

Elle est destinée à accueillir principalement des constructions à usage 
d'habitat ainsi que les constructions et installations, les équipements 
collectifs et les commerces et activités qui sont compatibles avec 
l'environnement d'un quartier d'habitation.

Le parti retenu d'une zone unique "UB" couvrant l'intégralité de 
l'enveloppe à dominante résidentielle, autour du tissu urbain, classé en 
UA, permet une simplification de la lecture du règlement et du zonage.

La zone UB comporte :

•	 un sous secteur UBj correspondant à une zone de jardins, où la 
dominante végétale doit être préservée,

•	 un sous secteur UBr qui correspond à une zone où la possibilité 
de réaliser un "schulpf" en limite mitoyenne est préservée. Cette 
disposition ne concerne que la commune de Rittershoffen.

Objectifs d’aménagement : 

Tout comme pour la zone UA, le règlement  permet une densification du 
tissu pavillonnaire. Pour cela, il autorise :

•	 la possibilité, dans certains cas, de construire en limite sur rue,

•	 les extensions des volumes d'habitations existantes,
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•	 la construction sur limite séparative est autorisée,

•	 l'emprise au sol n'est pas limitée.

 

Le règlement permet de faire évoluer la logique de la maison 
individuelle au centre de sa parcelle, de créer à terme un front bâti, 
d'optimiser l'utilisation du sol et ainsi d'augmenter les possibilités de 
développement dans le tissu existant.

Ce qui reste néanmoins de la logique pavillonnaire, c'est la hauteur 
maximales des constructions qui s'élève à 10,5 mètres, soit environ 
un étage + combles ou attique.

La zone UE

Caractéristiques et délimitation de la zone : 

La zone UE est une zone urbaine spécialisée, où les équipements 
publics existants ou en cours de réalisation ont une capacité suffisante 
pour desservir les constructions à implanter. Elle est destinée à une 
urbanisation principalement axée sur les équipements collectifs, à 
vocation publique, cultuelle, scolaire, sportive et de loisirs ou de santé.

La zone UE comporte :

•	 un secteur UE1 qui correspond à une zone de terrains de sport, loisirs 
ou d'équipement  ou les possibilités  de construction sont limitées.

Objectifs réglementaire : 

Le règlement relatif aux zones UE vise à pérenniser les équipements 
existants par un règlement souple. Les zones UE sont des secteurs 
à vocation d'équipements public, maîtrisés par la municipalité. A 
ce titre, le règlement se doit d'être souple afin de permettre aux 
collectivités d'avoir toute latitude de choisir un projet architectural 
et urbain qui puisse être innovant. La liberté de choix doit également 
permettre de compter sur la collectivité pour assurer les choix les 
plus opportuns.

Pour permettre une liberté de création, les constructions en limite 
de voies et emprises publiques sont autorisées ainsi qu'en limites 
mitoyennes (articles 6 et 7). 
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L'emprise au sol et la hauteur (articles 9 et 10) des constructions ne 
sont pas réglementés en zone UE. Le sous secteur UE1, qui recouvre 
les terrains de sports, limite l'emprise au sol à 10 %.

Il est cependant nécessaire de réaliser un minimum de 10 % de 
plantations de pleine terre en zone UE et de 40 % en zone UE1. L'objectif 
est ici de garantir un minimum de prise en compte de l'aspect paysager 
dans les projets publics.

La zone UX : 

Caractéristiques et délimitation de la zone : 

La zone UX est une zone urbaine spécialisée et déjà urbanisée, où les 
équipements publics existants ou en cours de réalisation ont une 
capacité suffisante pour desservir les constructions à implanter. Elle 
est destinée à accueillir des constructions à usage principal d'activités 
artisanales, industrielles, commerciales et de services.

La zone UX comporte : 

•	 un secteur UXa qui correspond à une zone à usage principal 
d'activités artisanales, industrielles et de services

•	 un secteur UXc qui correspond à une zone à vocation principalement 
commerciale et où les activités hôtelières sont autorisées.

Objectifs d’aménagement : 

Le principal objectif de la zone UX est de pérenniser les activités en 
place et de favoriser la création d’emplois sur le territoire du Hattgau 
en admettant à la fois le développement des entreprises sur place et 
l’implantation de nouvelles enseignes. Ces zones sont volontairement 
«monofonctionnelles» et ont vocation à accueillir toutes les entreprises 
dont la cohabitation immédiate avec le tissu résidentiel reste difficile.

Au regard, dans certains cas, de la proximité de zones résidentielles, le 
PLU prend en compte les nuisances éventuelles en encadrant la nature 
des activités autorisées en terme de compatibilité, tout en laissant une 
souplesse d'appréciation.

Le règlement autorise la construction de logements d'habitations 
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dans ces zones à conditions qu'elles correspondent à des logements 
de fonctions liés et nécessaires aux occupations et utilisations du sol 
admises dans la zone. La réalisation de cet habitat est soumise aux 
conditions suivantes : que leurs nombres soient limités à une par unité 
foncière et qu'ils soient intégrés aux bâtiments d'activités. De plus, 
les parcelles encore libres ne pourront accueillir que des bâtiments à 
vocation économique (articles 1 et 2).

Ces contraintes ont été fixées pour éviter un détournement de la nature 
de la zone sous la pression du marché du logement.

Les dispositions relatives aux accès et voiries sont identiques à celles des 
autres secteurs urbains du territoire. Néanmoins, dans ce secteur la prise 
en compte de la circulation poids-lourds est indispensable. De ce fait, la 
largeur d'emprise minimale passe ici à 6 mètres (article 3).

 

Le PLU contraint l'implantation des bâtiments par rapport au domaine 
public, en imposant une implantation en recul d'au moins 5 mètres 
(article 6). De plus afin de préserver au mieux le milieu naturel, une 
contrainte de recul des constructions de 15 mètres par rapport aux 
cours d'eau et aux lisières boisées a été établie.

L'emprise au sol autorisée, est optimisée puisqu'elle s'élève à 70 % 
(article 9).

Les hauteurs des constructions sont également limitées, par rapport à 
des usages de ce type de zone à : 15 mètres en zone UXa et 12 mètres en 
zone UXc (article 10).

Afin de garantir la prise en compte de l'aspect paysager dans les projets, 
il est nécessaire de réaliser un minimum de 10 % de plantations de 
pleine terre dans l'ensemble de la zone UX (article 13).

Le Coefficient d'Occupation du Sol (COS) n'est pas réglementé, 
conformément aux disposition de la loi ALUR.
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VIII.4  -  3	 Principes des règles écrites : les zones à urbaniser "AU"

Les zones IAU et IIAU

Caractéristiques de la zone : 

Les zones IAU et IIAU correspondent à des zones d’extension futures, à 
dominante résidentielle. La zone IAU est une zone naturelle, destinée à 
l'urbanisation à moyen terme dont la vocation principale est l'habitat 
mais en admettant par ailleurs des activités artisanales, commerciales et 
de services compatibles avec le caractère résidentiel de la zone. 

•	 La zone IAU est urbanisable sous réserve de la réalisation des  
équipements nécessaires et de la compatibilité du projet avec un 
aménagement cohérent de l'ensemble de la zone. Elle ne pourra 
être urbanisée que dans le cadre d’une opération d'aménagement. 
De plus :

•	 les secteurs IAU1 sont destinés à accueillir des opérations 
d’ensemble d'habitat, dont l’urbanisation est prévue par tranche 
de surface minimale d’opération ;

•	 les secteurs IAU2 sont destinés à accueillir des opérations 
d’ensemble d'habitat, dont l’urbanisation est prévue sur 
l’ensemble de l’opération ;

•	 La zone IIAU recouvre des espaces non équipés, réputés 
inconstructibles en l'état, sur lequel l'extension des Communes du 
Hattgau peut être envisagée dans l'avenir.

•	 Les zones IAUX et IIAUX sont des zones naturelles, destinées à 
l'urbanisation à moyen et long terme dont les vocations principales 
sont les activités artisanales, commerciales et de services compatibles 
avec le caractère résidentiel des zones alentours.

•	 Le secteur IAUX correspond à l'extension de la zone d'activité de 
Betschdorf (ZA du Bannholz) entre la rue des Marais au nord et 

rue du Moulin au sud. 

•	 Le secteur IIAUX correspond à l'extension de la zone d'activité 
de Betschdorf à l’Ouest de la zone d’activité existante (ZA 
du Bannholz) et au Sud pour l’installation d’une plateforme 
d’activités départementale, centrée sur l’utilisation de la 
géothermie.

Dispositions réglementaires  des zones IAU: 

Les possibilités de développement du Hattgau sont estimées à la mesure 
des objectifs de développement communaux. Les secteurs prévus à 
l'urbanisation, choisis par la commune, sont les moins impactants pour 
l'environnement et présentent les localisations les plus stratégiques du 
point de vue urbain et des déplacements. 

Note : L'ensemble des éléments d'aménagement et de programmation 
sont détallée dans l'Orientations d’Aménagement et de Programmation 
(OAP) consacré à ces secteurs.

Dispositions réglementaires  des zones IIAU: 

Les zones IIAU du PLU ne sont pas à proprement réglementées. En effet, 
en l'état elles ne sont pas desservies par les réseaux et ne sont réputées 
constructibles.

Ces zones ne seront aménageables qu'à la suite d'une modification ou 
révision du PLU qui procédera à la réaffectation de la zone.

On peut toutefois noter que les articles 1 et 2 permettent la mise en 
chantier de travaux d'infrastructure, voirie, réseau etc.
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VIII.4  -  4	 Principes des règles écrites : les zones agricoles "A"

La zone A : 
La zone A comporte :

•	 un secteur Ac qui correspond à une zone agricole constructible, 
réservée aux sorties d’exploitations agricoles,

•	 un secteur Acm qui correspond à zone agricole constructible 
réservée à une future exploitation apicole. 

Dispositions réglementaires

L'article R.123-7 du code de l'urbanisme précise que seules peuvent être 
autorisées en zone agricole, les constructions et installations nécessaires 
à l'exploitation agricole ou les constructions et installations nécessaires 
à des équipements collectifs ou à des services publics.

Par conséquent, afin d'éviter que ne s'implante dans ces secteurs des 
constructions sans lien avec une exploitation agricole, cette notion de 
nécessité est rappelée dans les dispositions de l'article 2 :

Nous proposons la rédaction suivante :

•	 Les extensions des constructions nécessaires à l'activité d'une 
exploitation agricole existante à la date d'approbation du PLU [...]

•	 Les abris de pâture nouveaux, nécessaires à l'activité d'une exploitation 
agricole [...]

•	 Les serres maraîchères nécessaires à l'activité d'une exploitation 
agricole, quelle que soit leur superficie.

Toutefois, les possibilités de construire en zone A sont très restrictives. 
D’une manière générale, la zone "A" n’a pas vocation à accueillir de 

nouvelles constructions. Seuls des abris de pâtures ou les extensions 
mesurées d'installations existantes sont autorisés (article 2). 

Seul le secteur "Ac" peut accueillir de nouvelles constructions liées à des 
activités de stockage, d'entreposage de matériel agricole, d'élevage ou 
encore des bâtiments de vente ou de transformation de produits issus 
de l'exploitation. 

Une constructions à usage d'habitation est éventuellement admises 
(article 2) à conditions d’être regroupée, avec les bâtiments d'exploitation, 
sur une même unité foncière. Ces possibilités seront examinées au cas 
par cas lors de l'instruction des permis de construire par les autorités 
compétentes.  

L'objectif est, dans le zonage et le règlement, de mettre en place 
un ensemble de mesures contraignantes afin d'éviter que le foncier 
agricole et la vocation de la zone (permettre aux exploitants de faire 
fonctionner leur outil de production) ne soient détournés au profit de 
l'habitat. Il est entendu que le logement, attenant à une exploitation, ne 
doit pas être la norme, mais doit correspondre à un besoin nécessaire au 
fonctionnement d'une exploitation agricole. 

Les hauteurs des constructions sont également limitées, par rapport à des 
usages admis dans ce type de zone à :  9 mètres pour les constructions à 
usage d’habitation et 12 mètres pour les constructions à usage agricole 
(hangar de stockage, étables, etc.

De plus il est prévu à l'article 11 des dispositions qui visent à harmoniser 
les constructions sur une même unité foncière. En effet, on déplore 
souvent dans le milieu agricole une très grande disparité tant esthétique 
que qualitative des constructions. L'enjeu est de parvenir à réaliser des 
ensembles bâtis cohérents, qui soient réfléchis également dans les 
rapports qu'ils entretiennent entre eux.
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La zone Acm est encore plus restrictive. Sa situation dans un corridor 
écologique en fait une zone sensible. Le règlement est donc à la mesure 
de l'enjeu environnemental. Les constructions d'habitation ne sont pas 
autorisées sur cette zone. Le bâtiment apicole ne peut avoir une hauteur 
supérieure à 7 mètres et une emprise au sol de plus de 20% de l'unité 
foncière. Le commerce y est autorisé afin que l'apiculteur puisse vendre 
sur place son miel. 

La mise en place d'une exploitation apicole locale est une démarche 
profondément écologique. La mise en place de cette zone permet de 
sauvegarder une espèce animale qui est en déclin depuis une quinzaine 
d'année et dont la survit est essentiel. En effet, les abeilles jouent un 
rôle primordial dans l’environnement, puisqu’elles préservent la 
biodiversité en assurant la pollinisation essentielle d’une grande variété 
de plantes cultivées et sauvages. L'Europe tout comme la France étudie 
le problème du déclin des abeilles et mettent en place régulièrement es 
plans de protection, de sauvegarde et de développement de cet espèce. 
Par ailleurs, la vente directe à la ferme permet de limiter l'accumulation 
d'intermédiaires entre le producteur et l'acheteur et ainsi de limiter 
l'impact écologique associé à cette accumulation.
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VIII.4  -  5	 Principes des règles écrites : les zones naturelles "N"

La zone N 

La zone N comporte :

•	 un secteur Nc qui correspond à une zone naturelle où l’aménagement, 
la transformation et l’extension des construction existante sont 
possibles ; 

•	 un secteur Nca qui correspond à une zone naturelle graviérable, 
réservée aux exploitations de carrières ;

•	 un secteur Nv qui correspond à une zone naturelle de jardins/
vergers ; 

•	 un secteur Nf qui correspond à une zone naturelle boisée forestière;

•	 un secteur Ns qui correspond à une zone naturelle pour le stockage 
de déchets inertes.

Dispositions réglementaires
Les limitations dans le droit à construire et l’utilisation des sols sont 
étroitement liées à la volonté de protection de ces espaces naturels.  

Les occupations et installations permettant la réalisation d’équipements 
et d’infrastructures sont autorisées (articles 1 et 2). Celles liées à la 
protection, à la sauvegarde de ces sites sensibles ou encore celles 
visant à l’entretien de la forêt sont également admises. Il s’avère en effet 
indispensable dans certains cas de permettre la réalisation de petites 
constructions, même sur des sites à fort enjeu environnemental ou 
paysager, car leur protection ou leur mise en valeur passe ponctuellement 
par la création d’ouvrages spécifiques.

Le principe est une interdiction de construction en zone "N", mais 
des secteurs de taille et de capacités d'accueil limitées (STECAL) ont 
toutefois été prévus afin de permettre localement des adaptations aux 
contraintes. 

Les secteurs Nc, correspondent à des zones regroupant des constructions 
diffuses hors agglomération, en milieu agricole ou naturel et notamment 
les ancien moulins le long de la Sauer ou du Seltzbach. Ces bâtiments 
ont, pour la plupart, été rachetés par des particuliers ou des agriculteurs 
et ont aujourd'hui une vocation d'habitat ou agricole.  

L’objectifs est de leur permettre de pourvoir adapter leur habitation ou 
bâtiment de stockage, afin de pérenniser ces constructions de caractère. 
En effet, deux exploitations agricoles ont des projets à très court 
terme pour augmenter leur capacité de stockage afin de développer 
à leurs activités. De plus, il pourrait y avoir, par exemple, des projets 
d'agrandissement ou de création de gîtes/chambres d’hôtes dans ces 
zones. 

C’est pourquoi sont autorisés : l'hébergements hôteliers et la restauration, 
dans les constructions existantes, ainsi que les extensions limitées, afin 
de rendre certains de ces projets de "revitalisation" possibles… dans le 
respect des contraintes suivantes (art.2) : 

Pour les secteurs non soumis au risque d'inondation, "les extensions des 
bâtiments existants à la date d’approbation du PLU : 

•	 dans la limite de 40% de l’emprise au sol existante, plafonnées à 100 m² ;

•	 sous réserve de ne pas aggraver les nuisances pour le milieu environnant;

•	 pour permettre la mise en conformité avec les réglementations 
sanitaires en vigueur".
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Pour les secteurs soumis au risque d'inondation, "les extensions des 
bâtiments existants à la date d’approbation du PLU dans la limite de : 

•	 20 m² d’emprise au sol pour les habitations ;

•	 400 m² d’emprise au sol pour les activités.

Notons que la disposition relative au bâtiment d'activité concerne 
uniquement les secteurs Nc figurant en zone inondable, car ils répondent 
à des besoins de développement d'activité agricole.

Le secteur "Nv" permet l'installation d'abris de vergers dans la limite 
de 10m² d'emprise au sol et 2 m de hauteur. L'objectif et de mettre 
en place les conditions qui permettrons l'entretien et le maintien de 
secteurs de vergers autour des communes. D'un point de vue paysager 
et environnementale, il est indispensable de préserver ces espaces. Il 
est indispensable de faciliter l'entretiens, par la mise en place d'abris 
permettant de stocker du matériel d'entretien, sans quoi les arbres 
fruitiers seraient condamnés à dépérir. De la même façon, la zone "Nf" 
qui correspond à la forêt du massif forestier de Haguenau) permet 
"constructions et installations nécessaires à la sauvegarde et l'exploitation 
des boisements ainsi qu'à la valorisation énergétique de la biomasse 
produite localement" (article 2), dans un secteur ou il est nécessaire de 
pouvoir entretenir la forêt. Ces pour cette même raison qu'il est autorisé 
les "coupes et abattage d’arbres dans les espaces boisées classés" (EBC).

Ces conditions sont logiquement plus strictes par rapport à celles des 
zones UAj/UBj à cause de leur localisation. En effet les zones "Nv" sont en 
bordure périphérique des agglomération et plus éloignées des centres 
urbains que les zones UAj/UBj. L'impact visuelle de la construction 
d'abris de jardins sera donc plus important, d'ou une limitation de leurs 
gabarits.

Dans le secteur "Ns", à Aschbach, seule sont autorisé le dépôt et le 
stockage de déchets inertes ainsi que l'édification de clôtures, le temps 
de la remise en état du site. La commune se fixe ainsi l'objectif d'un 
remise en état et une réouverture du site d'ici 3 à 5 ans.

Le secteur "Nca" est lié à l'exploitation de sablières à Betschdorf et 
Hatten. De fait, les constructions et installations nécessaires à l’activité 
de la sablière sont autorisées de même que les affouillements du sol et 
les exhaussements liés à l’exploitation du site. Sont également autorisés 
le dépôt et le stockage de matériaux inertes liés à l’exploitation du 
site. L'objectif étant de pouvoir continuer l'exploitation du sol, sans 
augmenter l'emprise exploitée jusqu'à présent.

Mais une limitation de l’emprise au sol des construction (zone "Nv") ou 
d'extensions  (zone "Nc") a pour objectif clair d’éviter toute dérive et 
toute implantation anarchique qui ne soit pas nécessaire aux différents 
sites. Les contraintes d’implantation n’ont dès lors pas lieu d’être trop 
strictes aux vues des possibilités réduites du droit à bâtir. Cela permet 
une utilisation optimale des parcelles. Le retrait par rapport à la voie 
(article 6) est essentiellement fonction de la nature de celle-ci et les 
constructions sur limite ne sont pas autorisées sauf pour les installations 
techniques de faible emprise (article 7). C’est d'avantage la nature du 
terrain ou l’objectif de la construction qui dictera son implantation.
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I X .  	  É v a l u a t i o n  e n v i r o n n e m e n t a l e
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IX.  1 	  Objets et objectifs de l'évaluation environnementale

L’évaluation environnementale des documents d’urbanisme (SCoT, PLU) 
est régie par les textes suivants :

•	 L’ordonnance n°2004-489 du 3 juin 2004 transposant la directive 
européenne 2001/42/CE du 27 juin 2001 du Parlement du Conseil 
Européen, relative à l'Évaluation des Incidences de certains Plans et 
Programmes sur l’Environnement (EIPPE). 

L’article L.121-11 du Code de l’Urbanisme indique que « le rapport de 
présentation des documents d’urbanisme mentionnés à l’article précédent 
décrit et évalue les incidences notables que peut avoir le document sur 
l’environnement. Il présente les mesures envisagées pour éviter, réduire et 
dans la mesure du possible, compenser ces incidences négatives. Il expose 
les raisons pour lesquelles, notamment du point de vue de la protection de 
l’environnement, parmi les partis d’aménagement envisagés, le projet a été 
retenu. Le rapport de présentation contient les informations qui peuvent être 
raisonnablement exigées, compte tenu des connaissances et des méthodes 
d’évaluation existant à la date à laquelle est élaboré ou révisé le document, 
de son contenu et de son degré de précision et, le cas échéant, de l’existence 
d’autres documents ou plans relatifs à tout ou partie de la même zone 
géographique ou de procédures d’évaluation environnementale prévues à 
un stade ultérieur» ; 

•	 Le décret n°2005-608 du 27 mai 2005, relatif à l’évaluation des 
incidences des documents d’urbanisme sur l’environnement et 
modifiant le Code de l’Urbanisme. 

Ainsi, l’article R121-14 du Code de l’Urbanisme (article 2 du décret du 
27 mai 2005) précise que « font l'objet d'une évaluation environnementale 
[…] les plans locaux d'urbanisme qui permettent la réalisation de travaux, 
ouvrages ou aménagements mentionnés à l'article L. 414-4 du Code de 
l'Environnement », c'est-à-dire : 

« Les programmes ou projets de travaux, d'ouvrage ou d'aménagement 
soumis à un régime d'autorisation ou d'approbation administrative, et dont 
la réalisation est de nature à affecter de façon notable un site Natura 2000, 
font l'objet d'une évaluation de leurs incidences au regard des objectifs de 
conservation du site.

L'autorité compétente ne peut autoriser ou approuver un programme 
ou projet mentionné au premier alinéa s'il résulte de l'évaluation que sa 
réalisation porte atteinte à l'état de conservation du site. 

Toutefois, lorsqu'il n'existe pas d'autre solution que la réalisation d'un 
programme ou projet qui est de nature à porter atteinte à l'état de 
conservation du site, l'autorité compétente peut donner son accord pour 
des raisons impératives d'intérêt public. Dans ce cas, elle s'assure que des 
mesures compensatoires sont prises pour maintenir la cohérence globale 
du réseau Natura 2000. Ces mesures compensatoires sont à la charge du 
bénéficiaire des travaux, de l'ouvrage ou de l'aménagement. La Commission 
européenne en est tenue informée. 

Lorsque le site abrite un type d'habitat naturel ou une espèce prioritaires qui 
figurent, au titre de la protection renforcée dont ils bénéficient, sur des listes 
arrêtées dans des conditions fixées par décret en Conseil d'État, l'accord 
mentionné ci-dessus ne peut être donné que pour des motifs liés à la santé 
ou à la sécurité publique ou tirés des avantages importants procurés à 
l'environnement ou, après avis de la Commission européenne, pour d'autres 
raisons impératives d'intérêt public. » 

•	 La loi Grenelle 2 généralise l'évaluation environnementale des 
documents d'urbanisme. Ainsi, l'article L. 121-10 du code de 
l'urbanisme est modifié ; il étend l'évaluation environnementale aux 
DTADD1, pour les PLU qui comprennent des dispositions des plans 
de déplacement urbain et cartes communales.

1	 Directive territoriale d'aménagement et de développement durables.

IX.1  -  1	 Contexte réglementaire
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Lorsqu’un PLU est soumis à évaluation environnementale, le contenu 
précis du rapport de présentation est précisé à l’article R123-2-1 du 
Code de l’Urbanisme. 

•	 La circulaire du 12 avril 2006, relative à l’évaluation de certains 
plans, schémas, programmes et autres documents de planification 
ayant une incidence notable sur l’environnement. 

•	 La circulaire du 6 mars 2006 relative à l’évaluation des incidences 
de certains documents d’urbanisme sur l’environnement.

Celles-ci précisent le contenu de l’évaluation environnementale 
s’appliquant aux programmes de travaux, d’ouvrages ou 
d’aménagements et aux documents d’urbanisme situés à l’intérieur du 
périmètre d’un site Natura 2000. 

Cette évaluation tient également compte des lois suivantes : 

•	 Loi n°76-629 du 10 juillet 1976 relative à la protection de la nature 
et le Décret n°77-1141 du 12 octobre 1977, modifié par le décret n° 
93-245 du 25 février 1993. 

•	 Loi n°93-24 du 8 janvier 1993 sur la protection et mise en valeur des 
paysages et modification de certaines dispositions législatives en 
matière d’enquêtes publiques (notamment les articles 20 et 21).

•	 Loi n°95-101 du 2 février 1995, relative au renforcement de la 
protection de l’environnement.

Le Commissariat général au développement durable (CGDD) a édité, en 
décembre 2011, un guide concernant l’évaluation environnementale 
des documents d’urbanisme. Ce document vise à expliciter les objectifs 
et l’intérêt de l’évaluation environnementale. Il donne également 
des clés pour conduire efficacement la démarche. Ainsi, il expose les 
fondements de l’évaluation environnementale et décrypte la conduite 
de la démarche, en mettant l’accent sur certaines étapes clefs. 

Une série de 27 fiches (4 de ces fiches ne sont pas encore publiées) 
complètent le document en apportant des précisions sur des points 
particuliers de la méthode ou de la réglementation et en décrivant des 
études de cas. 
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IX.1  -  2	 Contexte communal

L'ancienne Communauté de communes du Hattgau a mis en œuvre 
la révision des POS (Betschdorf, Hatten et Rittershoffen) et cartes 
communales (Aschbach, Oberroedern et Stundwiller) sous la forme 
d’un Plan Local d’Urbanisme Intercomunal (PLUi), au sens des articles 
L123-1 et suivants du Code de l’Urbanisme. Depuis le 1er janvier 2014, 
la poursuite de la procédure d’élaboration du PLUi du Hattgau est prise 
en charge par la Communauté de communes de l'Outre-Forêt, dans son 
périmètre initial, selon les dispositions en vigueur antérieurement à la 
publication de la loi "ALUR".

En prévoyant l’élaboration de ce document d’urbanisme, la  Communauté 
de communes avait pour ambition de préserver le cadre de vie tout en 
développant l’offre des services et des commerces, nécessaires au regard 
de l’augmentation de population prévue pour les 10 à 15 prochaines 
années. L’objectif est donc de trouver l’équilibre entre zones à urbaniser, 
zones naturelles et agricoles, dans la perspective d’un développement 
durable et équilibré.

Les plans locaux d'urbanisme devant faire l'objet d'une évaluation 
environnementale (art. R. 121-14 et R. 121-15 du code de l’urbanisme) 
sont :

•	 Ceux qui permettent la réalisation de travaux, ouvrages ou 
aménagements qui doivent faire l'objet d'une évaluation de 
leurs incidences sur un site Natura 2000 (Art. L. 414-4 du code de 
l’environnement),

•	 Ceux relatifs à un territoire d'une superficie supérieure ou égale 
à 5.000 ha et comprenant une population supérieure ou égale 
à 10.000 habitants, lorsque les territoires concernés ne sont pas 
couverts par un schéma de cohérence territoriale ayant fait l'objet 
d'une évaluation environnementale,

•	 Ceux qui prévoient la création, dans des secteurs agricoles ou 
naturels, de zones U ou AU d'une superficie totale supérieure à 
200 ha ou, dans les communes littorales (Art. L. 321-2 du code de 
l’environnement), d'une superficie totale supérieure à 50 ha,

•	 Ceux des communes situées en zone de montagne qui prévoient la 
réalisation d'unités touristiques nouvelles soumises à l'autorisation 
du préfet coordonnateur de massif.

Le territoire du Hattgau étant concerné par des sites Natura 2000, le PLU 
est soumis à une évaluation environnementale. 

Les principaux objectifs de l’évaluation environnementale sont de : 

•	 faire émerger les enjeux environnementaux à l'échelle du site Natura 
2000,

•	 anticiper les incidences les plus fortes sur l’environnement et 
envisager éventuellement des choix d’aménagement alternatifs,

•	 évaluer la faisabilité des éventuelles mesures compensatoires pour 
les impacts résiduels. 

La mise en place d’indicateurs permettra également de faire un suivi 
environnemental dont l’évaluation constituera un état zéro.
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IX.  2 	  Le Plan Local d'Urbanisme intercommunale du HATTGAU

IX.2  -  1	 Les trois axes d’aménagement du PLUi du HATTGAU

Le PLU du HATTGAU comprend :

•	 Un Projet d’Aménagement et de Développement durables (PADD) présentant les 3 principaux axes d’aménagement du territoire communal pour 
les 10 à 15 années à venir. Chaque orientation est déclinée en thématiques et sous-thématiques (voir le tableau). Ces principes d’aménagement 
s’attachent sur le territoire du Hattgau à préserver le cadre de vie de la population tout en lui offrant un niveau d’équipements et de commerces 
suffisant. Une grande part du PADD est consacrée à la préservation des espaces naturels et agricoles, ceci en utilisant des formes urbaines plus 
compactes et mixtes d’un point de vue fonctionnel. Ceci permet de développer l’urbanisation en limitant la consommation d’espaces.

Pour faciliter l’analyse, chacune d’entre elles a été numérotée.

Orientation 1 : Aménager durablement le territoire du Hattgau en valorisant le cadre de vie et en agissant pour la qualité environnementale

Thématique 1-1 La politique d’aménagement

1-1A Préserver la qualité de vie	

1-1B Répondre aux besoins en logements par une offre suffisante et adaptée

1-1C Mettre en valeur le paysage proche et lointain

1-1D Préserver les éléments d'identité paysagère villageoise, en les intégrant dans l'aména-
gement des nouveaux quartiers

1-1E Prendre en compte les risques et les nuisances

Thématique 1-2 La politique d’équipement 1-2A Proposer une offre d’équipements suffisante et évolutive

Thématique 1-3 La politique d’urbanisme
1-3A Préserver la cohérence architecturale et paysagère des ensembles urbains remar-

quables
1-3B Urbanisme, du patrimoine à l’innovation

Thématique 1-4 Les politiques de protection des es-
paces naturels, agricoles et forestiers

1-4A Conforter, renforcer et diversifier l'activité agricole sur le territoire.

1-4B Protéger les habitats naturels du territoire

Thématique 1-5
Les politiques de préservation ou de 
remise en état des continuités écolo-
giques

1-5A Assurer le bon fonctionnement écologique du territoire.

1-5B Contenir l’urbanisation au mieux
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Organiser le développement du territoire et offrir un territoire accueillant pour tous.

Thématique 2-1 L’habitat

2-1A Veiller à  l'amélioration du patrimoine existant

2-1B Diversifier la production dans le neuf

2-1C Maîtriser le foncier pour maîtriser les prix

Thématique 2-2 Les transports et les déplacements
2-2A Développer les transports 

2-2B Faciliter les déplacements

Thématique 2-3 Le développement des communications numériques
Thématique 2-4 L’équipement commercial

Thématique 2-5 Le développement économique et les 
loisirs

2-5A Valoriser les facteurs d’attractivité économique du Hattgau dans le contexte de l’Alsace 
du Nord.

2-5B Valoriser l'offre territoriale touristique et de loisirs.

Orientation 3 : Objectifs de modération de la consommation de l’espace et de lutte contre l’étalement urbain

Thématique 3-1 Permettre la densification dans le tissu 
existant

3-1A Réinvestir les "dents creuses" dans les communes, mais préserver des cœurs d’îlots. 
réseaux existants sans pour autant sur-bâtir les parcelles et minéraliser l’espace urbain

3-1B Mobiliser le parc de logements vacants. 

3-1C Tirer profit du potentiel de densification du bâti ancien, optimiser le foncier et les 
réseaux existants sans pour autant sur-bâtir les parcelles et minéraliser l’espace urbain.

Thématique 3-2 Limiter l'étalement urbain

3-2A Limiter la consommation foncière en dehors de l’enveloppe urbaine actuelle. 
3-2B Développer une politique foncière sur le long terme
3-2C Favoriser des formes d’urbanisation plus compactes. 
3-2D Instaurer une densité minimale dans les opérations en zones d’extension. 

Thématique 3-3 Optimiser l’utilisation du foncier voué à 
l’activité économique

3-3A Valoriser le potentiel foncier existant
3-3B Prévoir un foncier suffisant
3-3C Valoriser les friches industrielles
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Des orientations d’aménagement et de programmation (OAP) 
définissent plus précisément les principes d’aménagement de secteurs 
clés du territoire.

Le plan de règlement (document graphique) communément désigné 
sou l'appellation "zonage" indique précisément la localisation des 
secteurs potentiellement impactés par la mise en œuvre des orientations 
du PADD. Le territoire du Hattgau est divisé en 4 zones : U (subdivisé en 
sous-zones), AU (subdivisé en sous-zones), A (subdivisé en secteurs et 
sous-secteurs) et N (subdivisé en sous-zones). 

Pour chacune de ces zones et sous-zones, le règlement écrit définit la 
nature de l’occupation et de l’usage des sols.
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IX.  3 	  Incidences notables prévisibles du projet sur l'environnement

IX.3  -  1	 Analyse des incidences de l'ensemble des documents au regard des enjeux environne-
mentaux

L’analyse du scénario d’aménagement et de développement du territoire 
permet d’envisager toutes les conséquences possibles du document 
d’urbanisme en matière d’environnement. Il s’agit d’identifier les 
composantes du document génératrices d’effets1  environnementaux, 
qui pourront avoir des incidences2  sur le territoire.

Cette analyse ne concerne pas que le PADD, mais bien l’ensemble du 
document d’urbanisme, à savoir le PADD, le zonage, le règlement et les 
orientations d’aménagement et de programmation. Le zonage indique 
précisément la localisation des secteurs potentiellement impactés par 
la mise en œuvre des orientations du PADD. Le règlement définit par 
ailleurs la nature des usages des sols possibles dans chacune des zones. 
Les orientations d’aménagement et de programmation définissent le 
parti d’aménagement de certains secteurs.

L’analyse permet d’envisager les incidences directes et indirectes, 
permanentes ou temporaires, à court, moyen ou long terme. Sont 
identifiées les incidences négatives et positives, et celles pour lesquelles 
on ne sait pas si l’incidence sera positive, négative ou neutre (Les 
incidences dépendront de la mise en œuvre des projets).

1	  Un effet est la conséquence des projets sur l’environnement indépendamment du 
territoire affecté.
2	 Une incidence est une appréciation croisant l’effet avec la sensibilité environnementale 
du territoire. Elle s’agit d’un changement, positif ou négatif, dans la qualité de l’environnement, et 
peut être direct ou indirect s’elle résulte d’une relation de cause à effet.
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Source : L’évaluation environnementale des documents d’urbanisme - Le Guide. Décembre 2011.

Matrice d’analyse des incidences

Méthode
Chaque composante du document et ses 
effets identifiés, sont confrontés aux enjeux 
environnementaux du territoire, selon les 
principes ci-contre. 

L’analyse permet d’envisager les incidences 
directes et indirectes, les incidences 
permanentes ou temporaires, à court, moyen 
ou long terme. Sont identifiées les incidences 
potentiellement négatives, mais aussi les 
incidences positives, et celles pour lesquelles on 
ne sait pas, au stade de l’évaluation, déterminer 
si l’incidence sera positive, négative ou neutre, 
notamment lorsque cela dépend de la manière 
dont seront mis en œuvre les projets.

L’analyse est représentée sous la forme 
d’une matrice qui croise les orientations du 
document d’urbanisme avec les enjeux du 
territoire. A chaque intersection entre une « 
sous- orientations » et un enjeu, une incidence 
positive, négative, nulle ou incertaine est 
affichée, comme suit :

+ ou (+) pour une incidence positive directe ou indirecte ( )

- ou ( - ) pour une incidence négative directe ou indirecte ( )

+/- pour une incidence incertaine

pour une incidence nulle
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Ce mode de représentation est utile pour une lecture globale de 
l’évaluation, et permet de vérifier qu’aucun croisement significatif n’a 
été oublié. Il s’accompagne d’une définition des incidences pour chaque 
case renseignée. Cependant, cette matrice est à utiliser avec prudence 
car elle simplifie l’analyse. En effet, les poids des différentes orientations 
et des différents enjeux ne sont pas identiques.

Résultats de l’analyse
Tous les enjeux environnementaux définis dans le diagnostic territorial 
ont été pris en compte dans le PADD. 

Les enjeux majeurs sont traités. Certains de façon directe comme la 
protection de la ressource en eau ou la préservation de la biodiversité 
et des continuités écologiques (orientation 1). D’autres, comme la 
lutte contre les émissions de gaz à effet de serre, sont induits dans les 
orientations, voire les sous-orientations du projet d’aménagement. 

D’un point de vue général, les incidences potentielles directes et 
indirectes du PADD sont globalement positives. 

Les incidences potentiellement négatives (certaines et incertaines) 
concernent essentiellement la consommation d’espaces naturels 
et agricoles, la préservation de la biodiversité et des continuités 
écologiques, et la production de déchets.
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Orientation 1 : Aménager durablement le territoire du Hattgau en valorisant le cadre de vie et en agissant pour la qualité environnementale

Enjeux environnementaux 1-1A 1-1B 1-1C 1-1D 1-1E 1-2 1-3A 1-3B 1-4A 1-4B 1-5A 1-5B

Limiter l'exposition de la population aux nuisances
+

Prévenir la production de déchets et prévoir une valorisa-
tion adaptée (-)

Limiter l’exposition aux pollutions atmosphériques et 
prendre en compte le changement climatique (+) +

Assurer la prévention des risques naturels et technolo-
giques - +

Limiter la consommation des espaces naturels et agricoles 
et l’étalement urbain - - + (+) (+) +

Protéger la ressource en eau contre toute pollution et 
maintenir ou restaurer la qualité des eaux superficielles et 
souterraines

(-) (+)

Favoriser l’efficacité énergétique et l’utilisation des énergies 
renouvelables (+) (-) (+)

Préserver la biodiversité, les habitats naturels et les continui-
tés écologiques - (+) + + + +

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer le paysage
+ +/- + + + + +/- (+) (+) (+)

Préserver le cadre de vie et le patrimoine du territoire
+ + + + + + (+)

Matrice d’analyse des incidences du PADD
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Orientation 2 : Organiser le développement du territoire et offrir un territoire accueillant pour tous

Enjeux environnementaux 2-1A 2-1B 2-1C 2-2A 2-2B 2-3 2-4 2-5A 2-5B

Limiter l'exposition de la population aux nuisances
+ + + +/-

Prévenir la production de déchets et prévoir une valorisation adaptée
(-) (-)

Limiter l’exposition aux pollutions atmosphériques et prendre en compte le changement 
climatique + + +

Assurer la prévention des risques naturels et technologiques
(-)

Limiter la consommation des espaces naturels et agricoles et l’étalement urbain
+ + (-) - -

Protéger la ressource en eau contre toute pollution et maintenir ou restaurer la qualité 
des eaux superficielles et souterraines

Favoriser l’efficacité énergétique et l’utilisation des énergies renouvelables
+ + + (+)

Préserver la biodiversité, les habitats naturels et les continuités écologiques
(-) (-)

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer le paysage
+ - - +

Préserver le cadre de vie et le patrimoine du territoire
+ + + + +
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Orientation 3 : Objectifs de modération de la consommation de l’espace et de lutte contre l’étalement urbain

Enjeux environnementaux 3-1A 3-1B 3-1C 3-2A 3-2B 3-2C 3-2D 3-3A 3-3B 3-3C

Limiter l'exposition de la population aux nuisances

Prévenir la production de déchets et prévoir une valorisation adaptée

Limiter l’exposition aux pollutions atmosphériques et prendre en compte le 
changement climatique

Assurer la prévention des risques naturels et technologiques

Limiter la consommation des espaces naturels et agricoles et l’étalement urbain
+ + + + + + + + - +

Protéger la ressource en eau contre toute pollution et maintenir ou restaurer la 
qualité des eaux superficielles et souterraines

Favoriser l’efficacité énergétique et l’utilisation des énergies renouvelables
(+)

Préserver la biodiversité, les habitats naturels et les continuités écologiques
(+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) - (+)

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer le paysage
(+)

Préserver le cadre de vie et le patrimoine du territoire
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Matrice d’analyse des incidences des OAP

Définition des incidences des Orientations d’Aménagement et de 
Programmation  au regard des enjeux environnementaux

Commune de Betschdorf :

•	 Secteur 1 : Betschdorf village

•	 Secteur 2 : Betschdorf le Glanzmatt

•	 Secteur 3 : Prolongement sur de la "cité Battacho"

•	 Secteur 4 : Reimerswiller – rues de l’Abbaye et du Surweg

Commune de Stundwiller :

•	 Secteur 1 : Le lotissement communal

Commune de Hatten :

•	 Secteur 1 : Le lotissement de l’abri

Commune de Aschbach

•	 Secteur 1 : Le Ziehbrunnen

Commune de Ritteshoffen

•	 Secteur 1 : Le Kesselgarten

Commune de Oberroedern :

•	 Secteur 1 : Le lotissement communal.
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Commune : BETSCHDORF STUNDWILLER HATTEN ASCHBACH RITTERSHOFFEN OBERROEDERN

Enjeux environnementaux 1 2 3 4 1 1 2 1 1 1

M
aj

eu
r

Limiter l'exposition de la population aux 
nuisances (+) (+) (+) (+) +/- +/-

Assurer la prévention des risques 
naturels et technologiques +/- +/-

Limiter la consommation des espaces 
naturels et agricoles et l’étalement urbain +/- +/- - +/- +/- +/- +/- - (+) +/-

Protéger la ressource en eau contre 
toute pollution et maintenir ou restaurer 
la qualité des eaux superficielles et 
souterraines

+ + + + + + + + + +

Préserver la biodiversité, les habitats 
naturels et les continuités écologiques + +/-

Im
po

rt
an

t Limiter l’exposition aux pollutions 
atmosphériques et prendre en compte le 
changement climatique

(+) + (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+)

Préserver le cadre de vie et le patrimoine 
du territoire +/- +/- +/- (+) (+) +

M
od

ér
é

Favoriser l’efficacité énergétique, 
l’utilisation des énergies renouvelables et 
lutter contre les émissions de gaz à effet 
de serre

(+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+)

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer 
le paysage + +/- + +

Prévenir la production de déchets et 
prévoir une valorisation adaptée (-) (-) (-) (-) (-) (-) (-) (-) (-) (-)
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Matrice d’analyse des incidences des règlements écrits et graphiques 

Définition des incidences des règlements écrits et graphiques au 
regard des enjeux environnementaux

Le règlement graphique (ou zonage) décompose la commune en quatre 
grandes zones :

•	 les zones urbaines (zones U) ;

•	 les zones à urbaniser (zones AU) ;

•	 le zones agricoles (zone A) ;

•	 les zones naturelles (zones N) ;
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Enjeux environnementaux UA UAj UB UBr UBj UE UX UXa UXc IAU1 IAU2 IAUX IIAU IIAUX

M
aj

eu
r

Limiter l'exposition de la population aux 
nuisances + + + + + (+) (+) (+) (+) + +/-

Assurer la prévention des risques naturels et 
technologiques +/- + +/- +/- + (-) (-) (-) +/- +/- +/- + -

Limiter la consommation des espaces 
naturels et agricoles et l’étalement urbain + - - + - + + + - - - - -

Protéger la ressource en eau contre toute 
pollution et maintenir ou restaurer la qualité 
des eaux superficielles et souterraines

+ + + + + + + + + + + + +

Préserver la biodiversité, les habitats naturels 
et les continuités écologiques - (+) (+) - - - - -

Im
po

rt
an

t Limiter l’exposition aux pollutions 
atmosphériques et prendre en compte le 
changement climatique

(+)

Préserver le cadre de vie et le patrimoine du 
territoire (+) (+) (+) (+) (+) +/- +/- +/-

M
od

ér
é

Favoriser l’efficacité énergétique, l’utilisation 
des énergies renouvelables et lutter contre 
les émissions de gaz à effet de serre

(+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+)

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer le 
paysage (+) (+) -

Prévenir la production de déchets et prévoir 
une valorisation adaptée (-) (-) (-) (-) (-) +/- +/- (-) +/- +/- +/- +/- +/-
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Enjeux environnementaux A Ac N Nv Nf Nca Ns Nc

M
aj

eu
r

Limiter l'exposition de la population aux nuisances + + + + + + + +

Assurer la prévention des risques naturels et technologiques + + + + + - - +

Limiter la consommation des espaces naturels et agricoles et l’étalement 
urbain + + + + + + - +

Protéger la ressource en eau contre toute pollution et maintenir ou 
restaurer la qualité des eaux superficielles et souterraines + + + + + + +/- +

Préserver la biodiversité, les habitats naturels et les continuités 
écologiques +/- +/- + + + + + +

Im
po

rt
an

t Limiter l’exposition aux pollutions atmosphériques et prendre en 
compte le changement climatique

Préserver le cadre de vie et le patrimoine du territoire (+) (+) + + + + + +

M
od

ér
é

Favoriser l’efficacité énergétique, l’utilisation des énergies renouvelables 
et lutter contre les émissions de gaz à effet de serre

Protéger, mettre en valeur, voire restaurer le paysage (+) (+) + + + + + +

Prévenir la production de déchets et prévoir une valorisation adaptée (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+) (+)
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Définition des incidences du zonage au regard du risque inonda-
tion

Comme il a été indiqué dans l'état initial, une partie du territoire du 
Hattgau est soumis au risque inondation par débordement.

Le Schéma d’Amnégament, de Gestion et d’Entretien (SAGE) de la Sauer 
est en cours de validation. Il a pour vocation de définir, organiser et 
réaliser  l’ensemble des opérations d’aménagement et de gestion des 
cours d’eau de façon globale et cohérente à l’échelle du bassin versant 
de la Sauer. La prévention du risque inondation en est un des objectifs.

La carte suivante présente le zonage du PLU et les risques inondations 
sur le territoire représentés par :

•	 Les limites de la crue de 1950 (délimitées par des observations) ;

•	 Les limites de la crue centennale (délimitées par une modélisation).
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L e s  z o n e s  i n o n d a b l e s  d u 
H AT T G A U

Comme le montre la carte, aucune 
zone nouvellement ouverte à 
l’urbanisation n’est concernée par le 
risque inondation. Seule une zone sur 
la commune de Betschdorf se trouve 
en limite de la zone de crue de 1950, 
il conviendra donc de respecter le 
règlement du PLU mis en place.

Source : cartorisque
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Limiter l'exposition 
de la population aux 
nuisances 

(MAJEUR)

Orientations : 
1-1E ; 2-1A ;2-1B 
;2-2B ; 2-5B

Betschdorf : 
Sites 1, 2,3 et 4

Stundwiller : 
Sites 1 et 2

Rittershoffen : 
Site 2

UA, UAj, UB, 
UBj, UX, UXa, 
UXc, IAU1, 
IAU2, IAUX, 
IIAU, IIAUX, 
A, Ac, N, Nv, 
Nf, Nc

Limitation de l'exposition de la popula-
tion au bruit, marge de recul obligatoire 
par rapport aux infrastructures routières

Développement des modes de déplace-
ment « doux »

Interdiction des constructions, amé-
nagements et extensions des activités 
engendrant des risques de nuisances 
incompatibles avec le caractère d’utilisa-
tion de la zone considérée

Assurer la prévention 
des risques naturels 
et technologiques

(MAJEUR)

Orientations :

1-1A, 1-1E, 

Rittershoffen : 
Site 1

Oberroedern :

Site 1

UA, UAj, UB, 
UBr, UBj, UE, 
IAU1, IAU2, 
IAUX, IIAU, A, 
AC, N, Nv, Nf

Maintien des dynamiques naturelles 
d’épandage des eaux d’inondation

Protection des populations par des 
dispositions spéciales de construction 
liées au risque sismique

Exposition possible de la 
population à des risques 
technologiques dus aux 
activités

Règlement autorise sous conditions particulières 
les activités relevant du régime des installations 
classées pour la protection de l’environnement 
à condition d’être compatibles avec la proxi-
mité des habitations et d’être utiles aux besoins 
quotidiens des habitants (zones U A, UAj, UB, UBr, 
UBj,UE, IAU1, IAU2, A, N)

Stundwiller site 2, Rittershoffen site 2, Oberroe-
dern site 1, des aménagements sont prévus pour 
limiter le ruissellement de l’eau. 

Orientations :

2-5A
UX, UXa, UXc, 
IIAUX, Nca

Exposition possible de la 
population à des risques 
technologiques dus aux 
activités
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Limiter la consom-
mation des espaces 
naturels et agricoles 
et l’étalement urbain

(MAJEUR)

Orientations :

1-4A, 1-4B, 1-5A, 
1-5B, 2-1A, 2-1B, 
3-1A, 3-1B, 3-1C, 
3-2A, 3-2B, 
3-2C,3-2D, 3-3A, 
3-3C

Betschdorf:

Sites 1, 2 et 4

Stundwiller:

Sites 1 et 2

Hatten :

Sites 1

Rittershoffen :

Sites 1

Oberroedern

Site 1

UAj, UBj, UX, 
Uxa, Uxc, 
zones A et N

Limitation de la consommation d’es-
paces naturels et agricoles par l’optimi-
sation du foncier (densification, densité 
minimale, urbanisation plus compactes, 
extensions de logements existants)

Limitation de l’étalement urbain par 
l’utilisation des dents creuses

Limitation de l’imperméabilisation des 
sols par la définition d’emprise au sol 
cumulée maximum

Orientations : 
1-1B, 1-2, 2-1C, 
2-4, 2-5A, 3-3B

Aschbach :

Site 1

IAU1, IAU2, A

IAUX, IIAU, 
IIAUX

Consommation d’espaces 
naturels et agricoles sur les 
zones d’extension (habitat 
et commerces)

Absence de limite 
d’emprise au sol

Le règlement oblige à des densités de logements 
minimum, et urbaniser les dents creuses

L’objectif 1-4A du PADD qui vise à développer à 
conforter, renforcer, diversifier l’agriculture sur le 
territoire.

L’objectif 1-5 du PADD vise à contenir l’urbanisa-
tion au mieux
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Protéger la ressource 
en eau contre toute 
pollution et main-
tenir ou restaurer 
la qualité des eaux 
superficielles et sou-
terraines

(MAJEUR)

Betschdorf:

Sites 1, 2, 3 et 4

Stundwiller:

Sites 1 et 2

Hatten :

Sites 1

Aschbach :

Site 1

Rittershoffen :

Sites 1

Oberroedern

Site 1

UA, UAj, UB, 
UBr, UBj, UE, 
UX, Uxa, UXc, 
IAU1, IAU2, 
IAUX, IIAU, 
zones A et N

Traitement des eaux pluviales interne 
aux opérations

Préservation de la qualité des eaux par 
l’évacuation des eaux usées dans le 
réseau public d’assainissement, ou à 
défaut, conformément à la règlementa-
tion en vigueur

Préservation de la qualité des eaux par 
l’interdiction d’évacuer les eaux usées 
non domestiques non traitées dans 
les rivières, fossés ou égouts d’eaux 
pluviales

Préservation de la qualité des eaux 
par la mise en place de marge de recul 
depuis les berges des cours d’eau et 
fossés en eau
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Préserver la biodiver-
sité, les habitats natu-
rels et les continuités 
écologiques

(MAJEUR)

Orientations :

1-1C, 1-4A, 1-4B, 
1-5A, 1-5B, 3-1A, 
3-1B, 3-1C, 3-2A, 
3-2B, 3-2C, 3-2D, 
3-3A, 3-3C 

Hatten:

Sites 2

Aschbach

Site 1

Rittershoffen

Site 1

Uaj, UBj, 
zones A et N

Préservation de la biodiversité et des 
habitats naturels en lien avec la limita-
tion de la consommation des espaces 
naturels et agricoles et la mise en place 
de zone de sécurité depuis les lisières, 
marge de recul depuis les berges de 
cours d’eau

Orientations : 
1-1B, 2-3, 2-4, 
3-3B

IAU1, IAU2, 
IAUX, IIAU, 
IIAUX

Perte de biodiversité ordi-
naire voire remarquable 
et fragmentation des 
habitats naturels en lien 
avec la consommation 
des espaces naturels et 
agricoles

Risque d’implantation 
d’espèces invasives dans 
les haies de clôtures et 
aménagements paysagers

Maintenir les corridors existants dans les zones 
à aménager et les renforcer au travers d’une 
gestion en faveur de la biodiversité (Favoriser les 
espèces locales et les adaptés aux sols, climat et 
exposition, adapter le plan de fauchage, lutter 
contre les espèces envahissantes, planter des 
haies et des vergers et les entretenir, etc.).

Sensibiliser la population et les aménageurs en 
leur fournissant une liste des espèces invasives et 
des espèces pouvant être utilisées (voir annexe).

Les carrières sont des milieux particulièrement 
accueillants pour certaines espèces pionnières 
d’amphibiens comme le Crapaud calamite ou le 
Pélobate brun si une gestion pour la reproduc-
tion de ces espèces est mise en place (création 
de mares temporaires pendant la période de 
reproduction par exemple)
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Limiter l’exposition 
aux pollutions atmos-
phériques et prendre 
en compte le change-
ment climatique

(IMPORTANT)

Orientations :

1-1A, 1-1E, 2-1A, 
2-2A, 2-2B

Betschdorf :

Sites 1, 2, 3 et 4

Stundwiller :

Site2

Hatten :

Sites 1

Aschbach:

Site 1

Rittershoffen:

Sites 1

Oberroedern :

Site 1

IIAUX

Réduction de la pollution 
atmosphérique liée au trafic routier en 
favorisant les modes de déplacement 
doux et favorisant la mixité des 
fonctions dans les opérations

Interdiction des constructions, 
aménagements et extensions des 
activités engendrant des risques 
de pollution, incompatibles avec le 
caractère résidentiel des différentes 
zones

Favoriser l’implantation des 
constructions dans un souci 
d’optimisation des apports solaires et 
de réduction des besoins énergétiques 
en permettant une conception 
bioclimatique l’installation d’une 
plate-forme d’activité départementale, 
centrée sur l’utilisation de la géothermie

Préserver le cadre de 
vie et le patrimoine 
du territoire

(IMPORTANT)

Orientations : 
1-1A, 1-1C, 11D, 
1-1, 1-2, 1-3A, 
1-3B, 1-4B, 2-1A, 
2-1B, 2-2A, 2-2B, 
2-5B,

Stundwiller:

Site 1

Hatten:

Sites 1

Aschbach :

Site 1

Rittershoffen :

Sites 1

Oberroedern :

Site 1

UA, UAj, UBj, 
UE, IAU1, 
IAU2, IAUX

Intégration des nouvelles constructions 
dans le tissu bâti existant (hauteur 
maximum des constructions, aspects 
extérieurs, aménagement des abords, 
plantation)

Modification du paysage 
du patrimoine bâti rural 
traditionnel

Préservation de la qualité de vie et du caractère 
verdoyant de la commune
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Favoriser l’efficacité 
énergétique, l’utili-
sation des énergies 
renouvelables et 
lutter contre les émis-
sions de gaz à effet 
de serre

(MODÉRÉ)

Orientations : 
1-1A, 1-2, 2-1A, 
2-1B, 2-2A, 2-4, 
3-2B

Betschdorf:

Sites 1, 2, 3 et 4

Stundwiller:

Sites 1 et 2

Hatten :

Sites 1

Aschbach :

Site 1

Rittershoffen :

Sites 1

Oberroedern

Site 1

UA, UAj, UB, 
UBjr, UBj, UE, 
UX, UX, UXa, 
UXc, IIAUX

Développement des modes de déplace-
ments « doux »

Favoriser l’implantation des construc-
tions dans un souci d’optimisation des 
apports solaires et de réduction des 
besoins énergétiques en permettant 
une conception bioclimatique

Protéger, mettre en 
valeur, voire restaurer 
le paysage

(MODÉRÉ)

Protéger la 
ressource en 
eau contre 
toute pollution 
et maintenir 
ou restaurer la 
qualité des eaux 
superficielles et 
souterraines

(majeur)

EBC
Préservation des boisements et 
ripisylves les plus "remarquables" du 
territoire
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Enjeux environne-
mentaux PADD OAP Règlement 

et zonage Incidences positives Incidences négatives Mesures d’évitement/ réduction /compen-
sation

Prévenir la produc-
tion de déchets et 
prévoir une valorisa-
tion adaptée

(MODÉRÉ)

Orientations : 
1-1B, 2-4, 2-5A,

Betschdorf:

Sites 1, 2, 3 et 4

Stundwiller:

Sites 1 et 2

Hatten :

Sites 1

Aschbach :

Site 1

Rittershoffen :

Sites 1

Oberroedern 
Site 1

UA, UAj, UB, 
UBj, UE, UX, 
UXa, UXc, 
IAU1, IAU2, 
IAUX, IIAU, 
IIAUX,

Augmentation de la pro-
duction de déchets en lien 
avec l’augmentation de la 
population.

Réaliser une étude pour estimer si les moyens 
actuels pour le ramassage et le traitement des 
déchets peuvent absorber l’augmentation 
de la production due à l’augmentation de la 
population. Dans le cas contraire, prévoir une 
nouvelle installation de traitement des déchets



377 P L U  i n t e r c o m m u n a l e  d u  H A T T G A U   • •   R a p p o r t  d e  p r é s e n t a t i o n   • •   A t e l i e r  [ i n S i t u ]  •  O r é a d e - B r è c h e   • •  2 1  o c t o b r e  2 0 1 5 

Définition des incidences des règlements écrits et graphiques au regard des enjeux environnementaux

Zonage Secteurs de 
zones

Spécificité du zonage Surface en ha % Surface en 
ha

%

Zones agricoles (A)
A

Elle regroupe tous les espaces, équipés ou non, à protégés en raison du 
potentiel agronomique, biologique ou économique des terres agricoles

2.893,96 40,41
3.039,1 42,4

Ac Zone agricole constructible, réservées aux sorties d’exploitation agricole 145,13 2,03

Zones à urbaniser 
(AU)

IAU

Zone naturelle destinée à l’urbanisation à moyen terme dont la vocation 
principale est l’habitat mais admettant par ailleurs des activités artisanales, 
commerciales et de services compatibles avec le caractère résidentiel de la 
zone

17,64 0,25

90,1 1,26

IAUX
Extension de la zone d’activité de Betschdorf entre la rue du marais au nord 
et rue du moulin au sud

5,31 0,07

IIAU
Elle recouvre des espaces no équipés, réputés inconstructibles en l’état, sur 
lequel l’extension des agglomérations du Hattgau peuvent être envisagées 
dans l’avenir. Ces opérations nécessiteront modification ou révision du PLU

10,61 0,16

IIAUX

Cette zone correspond à l’extension des la zone d’activité de Betschdorf 
à l’ouest de la zone d’activité existante et au sud pour l’installation d’une 
plateforme d’activité départementale, centrée sur l’utilisation de la 
géothermie

56,54 0,79
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Zonage Secteurs de 
zones

Spécificité du zonage Surface en ha % Surface en 
ha

%

Zones naturelles et 
forestières (N)

N
Zone naturelle peu ou pas desservie par des équipements publics, 
représentant l’ensemble des terrains à protéger ou préserver en raison de 
leur valeur environnementale, écologique ou paysagère.

528,24 7,38

3.458,8 48,3
Nc

Zone naturelle pu l’aménagement, la transformation et l’extension des 
constructions existantes est possible

14,19 0,20

Nca Zone naturelle graviérable, réservée aux exploitations des sols 107,78 1,5

Nv Zone naturelle de jardins/vergers 111,75 1,56

Ns Zone naturelle de stockage de déchets inertes 2,95 0,04

Nf Zone naturelle forestière 2.693,95 37,61

Zones urbaines (U)

UA

Elle recouvre les zones urbanisées des communes, regroupant principalement 
le tissu urbain le plus dense, les constructions les plus anciennes et les fermes 
alsacienne à colombage. Zone à vocation mixte elle concentre de l’habitat, 
une partie des équipements publics, des commerces et de l’artisanat.

198,06 2,77

574,1

8

UAj Zone de jardin, ou la dominante végétale doit être préservée. 13,20 0,18

UB

Elle correspond aux extensions récentes des communes, à caractère 
résidentiel, réalisées essentiellement sous forme pavillonnaire. Destinée 
principalement à accueillir des constructions à usage d’habitat ainsi que les 
constructions et installations, les équipements collectifs et les commerces 
et activités qui sont compatibles avec l’environnement d’un quartier 
d’habitation

167,57 2,34

UBr
Zone ou la possibilité de réaliser un « schlupf » en limite mitoyenne est 
préservée. Cette disposition ne concerne que la commune de Rittershoffen.

16,30 0,23

UBc
Zone ou la possibilité de réaliser des collectifs dense est autorisée. Cette 
disposition ne concerne que la commune de Betschdorf.

2,84 0,04

UBj Zone de jardins où la dominante végétale doit être préservée. 8,14 0,11
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Zonage Secteurs de 
zones

Spécificité du zonage Surface en ha % Surface en 
ha

%

Zones urbaines (U)

UE

Zone urbaine spécialisée, où les équipements publics existants ou en cours 
de réalisation ont une capacité pour desservir les constructions à implanter. 
Elle est destinée à une urbanisation principalement axée sur les équipements 
collectifs, à vocation publique, culturelle, scolaire, sportive et de loisirs et de 
santé.

21,97 0,31

UE1 25,57 0,36

UX

Zone urbaine spécialisée et déjà urbanisée, où les équipements publics 
existants ou en cours de réalisation ont une capacité suffisante pour desservir 
les constructions à implanter. Destinée à accueillir des constructions à usage 
principal d’activités artisanales, industrielles, commerciales et de services.

UXa Zone à vocation principalement artisanales industrielle et de services 116,55 1,63

UXc Zone à vocation principalement commerciale 3,37 0,05

Total 7.162,21 100 7.162,2
dont EBC 2733,63 38,1
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Méthodologie
Remarque : une sortie terrain a eu lieu le 14 juin 2010 afin de prendre 
connaissance de l’ensemble des milieux naturels du territoire.

Relevés de la flore
La végétation a été relevée sur l’ensemble des sites le 4 et 5 mai 2011, en 
les parcourant le long de transects. L’objectif était d’évaluer la richesse 
des milieux. Lorsque nécessaire, les espèces ont été identifiées à partir 
des clefs de détermination de la flore Bonnier, la flore de Belgique et la 
flore d’Alsace. La méthode appliquée n’avait pas pour objectif de réaliser 
un recensement exhaustif ou une identification complète de toutes les 
espèces potentiellement présentes. Toutefois, elle permet au regard 
des potentialités du site, une évaluation satisfaisante des enjeux liés à 
la flore. 

Relevés de la faune
La faune a été relevée le 4 et 5 mai sur l’ensemble des sites. 

Concernant la faune, les sorties réalisées permettent d’évaluer les 
potentialités du site. Toutefois, elles ne garantissent pas un relevé 
exhaustif de l’ensemble des espèces susceptibles d’être présentes sur la 
zone d’étude.

L’avifaune a été relevée sur l’ensemble des sites. Les observations se sont 
focalisées sur les nicheurs essentiellement, grâce à la méthode des IPA 
(Indices ponctuels d’abondance). Des recherches à vue ont également 
été effectuées lors du passage consacré à la flore, en observant 
spécifiquement les structures favorables à la nidification (haies). 

Les autres groupes d’espèces concernés par les observations sont les 
amphibiens, les reptiles, les mammifères et, parmi les insectes, les ordres 
où figurent des espèces protégées, c’est-à-dire les coléoptères, les 
lépidoptères, les odonates et les orthoptères. En plus des observations 
directes (à vue, chant), les indices de présences (fèces, empreintes, 
traces…) ont été recherchés.

Les enjeux par site
Le statut de protection et de menace des espèces citées dans les 
paragraphes suivants sont données dans le tableau qui figure en annexe 
du présent rapport.

IX.3  -  2	 Analyse des zones susceptibles d’être touchées de manière notable
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L e  t e r r i t o i r e  d u  H a t t g a u
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H AT T E N

Les sites de la commune de Hatten :
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Les sites de la commune de Hatten :

Zone 1 (rue des Seigneurs - centre village)

Description :
Il s’agit de l’ensemble de vergers, de prés de fauche, de parcelles en 
culture (cultivées en maïs en 2011) et d’une pâture (chevaux) enclavés 
au sein de l’agglomération. On peut relever la présence de stocks de 
bois.

Les vergers sont composés d’arbres âgés mais en bon état (toujours 
exploités) : pommiers, noyers, cerisiers, poiriers et griottiers.

Les prés se composent d’une végétation banale et peu diversifiée 
(une partie était fauchée lors de notre passage) : dactyle aggloméré 
(Dactylis glomerata), fétuque des prés (Festuca pratensis), renoncule âcre 
(Ranunculus acris), trèfle des prés (Trifolium pratense).

La pâture se compose également d’une végétation banale et peu 
diversifiée (du fait d’une pression de pâturage forte) : pâturin des prés 
(Poa pratensis), renoncule âcre (Ranunculus acris)…

Les parcelles de culture sont exploitées conventionnellement (labours, 
pesticide). Adventices : liseron des champs (Convolvulus arvensis).

L’avifaune présente sur le site est commune et liée au milieu arboré : 
étourneau sansonnet (Sturnus vulgarsi), pinson des arbres (Fringilla 
coelebs), verdier d’Europe (Carduelis chloris), serin cini (Serinus serinus) ou 
typique des villages : tourterelle turque (Streptopelia decaocto), moineau 
domestique (Passer domesticus).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site est moyen. Il réside dans le fait qu’il offre 
un cadre " champêtre " et arboré au sein de l’agglomération, et offre un 
habitat à un cortège d’espèces communes.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional ni d’une zone nodale. Seul le nord et l’est 
du site comportent des zones relais constituées par des vergers.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques 
mais il se trouve dans une zone d’influence sonore liée à la proximité 
de la route.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Le zonage n’implique pas de disposition réglementaire. L’aménagement 
devra respecter les dispositions suivantes :

•	 conserver ou recréer des vergers rappelant les singularités du site,

•	 créer un quartier innovant en continuité du bâti existant

•	 une offre de logements qui devra être diversifiée suivant une 
répartition des "trois tiers" : 1/3 collectifs, 1/3 en habitat intermédiaire 
et 1/3 en individuel (constituant un maximum).

•	 une densité moyenne de 25 logements par hectare.
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Zone 2 (à proximité du Musée de l’Abri)

Description :
Il s’agit d’un ensemble de vergers abandonnés et de prairies dont 
l’exploitation semble également abandonnée, ainsi que de deux 
parcelles de culture (cultivées en maïs en 2011) et une aire de jeu. Ce site 
se situe en limite de l’agglomération, quasi enclavé par le lotissement et 
le musée de l’abri.

Les vergers se composent de quelques vieux arbres (quetschiers et 
pommiers) souvent couverts de gui et de bouquets de rejets de pruniers. 
La présence des saules marsaults (Salix caprea), de merisiers (Prunus 
avium) et de ronces commune (Rubus fructicosus) reflète l’abandon de 
ces vergers. Une parcelle est d’ailleurs totalement enfrichée.

Les prairies ne semblent plus être fauchées : présence de la ronce 
bleuâtre (Rubus caesius). La flore est classique relativement peu variée: 
dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), fétuque des prés (Festuca 
pratensis), renoncule âcre (Ranunculus acris), plantain lancéolé (Plantago 
lanceolata)…

Les parcelles de culture sont exploitées conventionnellement (labours, 
pesticide), les rares adventices sont : le liseron des champs (Convolvulus 
arvensis), l’ortie dioïque (Urtica dioica), la prêle des champs (Equisetum 
arvensis).

L’avifaune qui occupe cet espace est commune et liée au milieu 
buissonnant : fauvette gristette (Sylvia communis), linotte mélodieuse 
(Carduelis canabina), fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla), merle 
(Turdus mrula) ou caractéristique des villages : tourterelle turque 
(Streptopelia decaocto), moineau domestique (Passer domesticus).

Un azurée commun (lépidoptère) a tout de même pu être observé au 
niveau d’une des prairies.

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site est faible du fait de la dégradation des 
vergers et des prés. Les espèces qu’il abrite sont banales et peu variées. 
L’intérêt du site réside dans le fait qu’il s’agit d’un « espace vert » accessible 
à proximité des habitations (promenade pour les chiens).

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional ni d’une zone nodale. Seul le sud-est du 
site comporte des zones relais constituées par des vergers.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques 
mais une ligne à haute tension borde l’ouest du terrain.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.
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Zone 2 (entre Musée de l’Abri et la route)

Description :
Éléments composant le site :

•	 le long de la route : garage (contrôle technique) et station de lavage 
de voiture, terrain vague prolonge ces installations, ainsi qu’une 
petite pâture.

•	 l’arrière vers le musée : prés de fauche, culture (maïs et blé en 2011) 
et un vergers.

La végétation :
Terrain vague : camomille (Chamaemelum nobile), brome stérile (Bromus 
sterilis), coquelicot (Papaver rhoeas), patience à feuilles obtuse (Rumex 
obtusifolius)…

Champs exploité de manière conventionnelle (labours, pesticides): 
liseron des champs (Convolvulus arvensis), chiendent (Elymus caninus), 
consoude officinale (Symphytum officinale).

Vergers toujours entretenus : pommier, noyer, mirabellier.

Pré de fauche avec une végétation  commune, relativement variée 
(une partie a été fauchée lors de notre passage) : fétuque des prés 
(Festuca pratensis), Brôme (Bromus commutatus), crépide sp (Crepis sp.), 
renoncule âcre (Ranunculus acris), houlque laineuse (Holcus lanatus), 
gaillet mollugo (Gallium mollugo)…

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est faible : la zone est déjà en partie remaniée (le 
long de la route), pas d’espèce remarquable et paysage peu varié. 

Zone 3 (friche scierie "Jung") - Permis d'Aménager accordé, 
aménagement d'un lotissement d'habitation réalisé1...

Description :
Il s’agit du site d’une ancienne scierie ou menuiserie abandonnée 
(détruite par le feu) totalement envahie par la végétation arbustive. 
Quelques bâtiments sont restés sur pied (squat de jeunes).

La végétation arbustive domine largement : ronces commune (Rubus 
fructicosus), saule marsault (Salix caprea), aulne glutineux (Alnus 
glutinosa), merisier (Prunus avium), Sureau noir (Sambucus nigra).

La végétation herbacée se caractérise par la présence d’espèces rudérales: 
verge d’or du Canada (Solidago canadensis), benoite commune (Geum 
urbanum), ortie dioïque (Urtica dioica), lierre (Hedera helix)…

Ce site convient particulièrement aux oiseaux de milieu buissonnant: 
pouillot véloce (Phylloscopus collybita), merle (Turdus mrula), accenteur 
mouchet (Prunella modularis), fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla)…, 
mais aussi aux espèces communes de village : tourterelle turque 
(Streptopelia decaocto), moineau domestique (Passer domesticus), 
étourneau sansonnet (Sturnus communis), hirondelle rustique (Hirundo 
rustica)…

Cette "dent creuse" initialement ouverte à l’urbanisation est en cours 
de construction. Il est important de signaler que L’Agence Régionale de 
Santé indique l’existence d’une pollution des sols aux hydrocarbures 
ainsi que plusieurs anomalies concernant les métaux (cuivre, zinc, 
cadmium et mercure). Cette pollution a été détectée à l’occasion de 
récents sondages.
1	 Un permis d'aménager a été accordé sur ce site le  19 décembre 2012 et un arrêté de la 
vente des lots a été pris le 18 mai 2015.
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La valeur écologique :
L’intérêt écologique du site est faible. Les espèces qu’il abrite sont 
variées mais communes. Il offre simplement un cadre de verdure au sein 
de l’agglomération.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional ni d’une zone nodale. 

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques 
mais une ligne à haute tension borde le sud du terrain.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Zone 4 (expansion de la ZAC Est)
Note: l'extrême ouest de ce site est situé en zone Natura 2000.

Description :
Site se trouvant en bordure de la forêt de Haguenau, composé de culture 
(blé, maïs…), de prés de fauche, de pâtures, et de reliques de vergers 
(vieux pommiers isolés). Cette zone est traversée par deux routes (RD28 
et RD197).

Les prés se composent d’une végétation banale et peu diversifiée 
(une partie était fauchée lors de notre passage) : dactyle aggloméré 
(Dactylis glomerata), fétuque des prés (Festuca pratensis), renoncule âcre 
(Ranunculus acris), trèfle des prés (Trifolium pratense).

Dans la partie sud de la zone, on note la présence d’une petite surface 
de prés humides en friche, de fossés et d’un ruisseau.

Une grande partie des bords des fossés et du ruisseau est arborée : 
aulnes glutineux (Alnus glutinosa), vieux saules blancs (Salix alba), frênes 
(fraxinus excelsior) et saules cendrés (Salix cinerea). Sont également 
présentes des parties envahies par la ronce (Rubus fructicosus) ou le 
prunellier (Prunus spinosa).

La végétation herbacée de ces espaces est dominée par la baldingère 
(Phalaris arundinacea), l’ortie dioïque (Urtica dioica), la renouée du 
Japon (Fallopia japonica), les épilobes sp (Epilobium sp), le galéopsis 
tétrahit (Galeopsis tetrahit)… Dans les parties les plus humides, le roseau 
commun (Phragmites australis), ou la laîche des rives (Carex riparia) sont 
les espèces dominantes.
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Il est à noter que les milieux humides proches, mais en dehors de la zone 
concernée (de l’autre côté du ruisseau) sont menacés par un espace de 
dépôt de remblais (terre, gravats).

La valeur écologique :
Ces milieux ouverts en bordure du massif peuvent être exploités 
(recherche de nourriture) par certaines espèces forestières remarquables, 
telles certaines espèces de chauves-souris, le chat forestier (Felis 
sylvestris), la bondrée apivore (Pernis apivorus)…

De plus, au sud de la zone, les parties humides (prés, fossés, ruisseau 
et ripisylve) sont à préserver, même si elles ne sont pas dans un état 
de conservation optimum (prés en friche, présence de la renouée 
du Japon…). En effet, ces milieux sont potentiellement des sites de 
reproduction pour les amphibiens (grenouilles, crapauds et tritons) 
et les libellules. De même, quelques oiseaux paludicoles, tels que la 
rousserolle effarvatte (Acrocephalus scirpaceus) ou la locustelle tachetée 
(Locustella naevia), peuvent trouver un site de nidification dans la 
végétation herbacée haute et arbustive présente (roseaux, buissons 
de saules cendré). Pour finir, cette partie de la zone présente un intérêt 
en mêlant espaces ouverts, zones arborées ou arbustives et milieux 
humides.

La zone d’étude se situe à proximité immédiate de périmètres de 
protection ou d’inventaire du milieu naturel. En effet, le site est accolé 
à un site Natura 2000, la ZPS de la forêt de Haguenau et à une ZNIEFF 
de type II, du même nom. 

Le site ne fait pas parti d’un corridor d’importance régional ni d’une zone 
nodale. Il comprend quelques zones relais constituées par les reliques 
de vergers.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels. 

•	 Concernant les risques technologiques, deux ICPE bordent le nord 
du site : une ligne à haute tension borde le nord du terrain et une 
autre passe sur l’est du site. Le nord du site est également compris 
dans une zone d’influence sonore liée à la proximité de la route.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

•	 Ce secteur est destiné au développement d’activités dans sa partie 
Nord (par rapport à la RD) et au projet de plateforme départementale 
pour la géothermie dans sa partie sud.

•	 Une bande "tampon" de 30 mètres est fixée au zonage entre la 
future  zone et la lisière boisée (zone agricole.

Note : Le projet, n'étant pas aménageable en l'état du PLUi (classement 
en IIAUx) il n’aggrave pas la situation. Toutefois, une évaluation des 
impacts sur l'environnement sera à réaliser au stade opérationnel lors 
de l'aménagement de la zone. De plus, une OAP sera à mettre en place 
au moment de l’ouverture à l’urbanisation (passage de IIAUx à IAUx par 
voie de modification du PLUI).
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S T U N D W I L L E R

Les sites de la commune de Stundwiller :
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Zone 1 (entrée Sud de Stundwiller)

Description :
Ce site se compose d’une prairie de fauche et d’une parcelle de culture 
(en maïs en 2011). A noter le creusement d’un bassin d’orage au bas du 
site. Il se situe à l’entrée du village en provenance de Hatten. Il prolonge 
un lotissement récent (présence de canalisations sur le site).

La végétation herbacée qui compose la prairie est diversifiée et 
correspond à celle d’une prairie méso-hygrophile : Vulpin des prés 
(Alopercurus pratensis), fétuques des prés (Festuca pratensis), houlque 
laineuse (Holcus lanatus), fléole des prés (Phleum pratense), lychnis 
fleur de coucou (Lychnis flos-cuculis), renoncule âcre (Ranunculus acris), 
trèfle blanc (Trifolium repens), trèfle des prés (Trifolium pratense), bugle 
rampante (Ajug reptans), prêle des champs (Equisetum arvense), oseille 
commune (Rumex acetosa)…

L’alouette des champs (Alauda arvensis) et le lièvre d’Europe 
(Lepus europaeus) se reproduisent sur le site, tandis que la cigogne 

blanche (Ciconia ciconia), la corneille noir (Corvus corone corone) et le 
chardonneret élégant (Carduelis carduelis) fréquentent le site pour la 
recherche de nourriture.

La valeur écologique :
La valeur écologique du site se limite à la prairie et son cortège floristique 
commun mais varié et au fait qu’il s’inscrit dans un ensemble plus vaste 
regroupant prés de fauche, pâture, haie et bosquet caractérisant cette 
partie du cours du Seltzbach. Elle tient également à la nidification 
possible de l’alouette des champs, espèce en déclin au niveau régional.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale et ne constitue pas 
une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Les aménagements devront respecter les prescriptions suivantes :

•	 s’adapter aux contraintes induites par la présence de la route D245,

•	 une densité moyenne minimale de 17 logements par hectare.

Les sites de la commune de Stundwiller :
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Zone 2 (la rue des vergers et la rue Arrière)

Description :
Ce site se compose principalement de vergers et de prés de fauche. A 
noter la présence d’une petite parcelle de luzerne et de stocks de bois 
de chauffage. Il se situe entre les habitations et les champs. La qualité 
agronomique des sols est faible à moyenne.

Les vergers sont constitués d’arbres relativement jeunes et semble 
entretenus : pommiers, mirabelliers, quetschiers, noyers.

La végétation herbacée est classique et relativement variée : dactyle 
aggloméré (Dactylis glomerata), fétuque des prés (Festuca pratensis), 
renoncule âcre (Ranunculus acris), trèfle des prés (Trifolium pratense), 
patience à feuilles obtuses (Rumex obtusifolius), gaillet mollugo (Gallium 
mollugo), vesce cultivée (Viscia sativa), luzerne lupuline (Medicago 
lupulina)…

L’avifaune est commune et correspond à celle rencontrée autour 
des villages : moineau domestique (Passerdomesticus) et friquet 
(Passer montanus, hirondelle rustique (Hirundo rustica), rougequeue 
noir (Phoenicorus ochruros). Ces espèces se mêlent aux espèces plus 
champêtres : chardonneret (Carduelis carduelis), bergeronnette grise 
(Motacilla alba), verdier d’Europe (Carduelis chloris)…

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site est moyen. Il réside dans le fait qu’il 
créé une interface verte et arborée entre les champs et les habitations 
(ceinture verte du village). Il offre également un habitat à diverses 
espèces communes.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale et ne constitue pas 
une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Une partie du site est soumis aux prescriptions du règlement sanitaire 
départemental en raison de la proximité d’une exploitation au sud-
ouest de la zone.

 

Les principes d’aménagement suivants devront être respectés :

•	 conserver des accès vers le sud pour permettre l’exploitation des 
terres agricoles ou une urbanisation future,

•	 la part de l’habitat individuel ne devra pas représenter plus de 40% 
du nombre de logements,

•	 la densité moyenne minimale de 17 logements par hectare est à 
respecter. 
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Les sites de la commune de Aschbach :
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Les sites de la commune de Aschbach :

Zone 1 (lotissement "Ziehbrunnen") - Tranche Nord réalisée

Description :
Situé sur les hauteurs de la commune en bordure d’un lotissement, ce 
site se compose majoritairement de champs (blé et maïs en 2011). On 
relève un pré de fauche, quelques rares arbres fruitiers et une ligne de 
vigne.

Les parcelles de culture sont exploitées conventionnellement (labours, 
pesticide), les rares adventices sont : le liseron des champs (Convolvulus 
arvensis), plantain majeur (Plantago major), pâturin des prés (Poa 
pratensis).

Le pré de fauche (fauché lors de notre passage) semble posséder une 
végétation commune de type mésophile : trèfle blanc (Trifolium repens), 
fétuque  des prés (Festuca pratensis)…

Un groupe de fruitiers délaissés persiste au nord-ouest de la zone sur 
une petite surface : cerisier, noyer et pommier. La végétation herbacée 
est banale : fétuque  des prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré 

(Dactylis glomerata), sureau noir (Sambucus nigra), ortie dioïque (Urtica 
dioica), torilis du Japon (Torilis japonica).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est faible car la végétation est commune et peu 
variée.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale et ne constitue pas 
une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques. 
A noter cependant qu’une coulée de boues a eu lieu non loin du site.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Prescriptions d’aménagement :

•	 limiter l’impact visuel de l’urbanisation sur ce versant en pente en 
limitant la hauteur des bâtiments en amont du site

•	 créer une zone paysagère au nord-est du site à proximité de l aligne 
de crête,

•	 la part d’habitat en individuel devra être de 30% au maximum,

•	 la densité moyenne minimale sera de 17 logements par hectare.



393 P L U  i n t e r c o m m u n a l e  d u  H A T T G A U   • •   R a p p o r t  d e  p r é s e n t a t i o n   • •   A t e l i e r  [ i n S i t u ]  •  O r é a d e - B r è c h e   • •  2 1  o c t o b r e  2 0 1 5 

Zone 2 (prolongement de la rue Neuve)

Description :
Cette zone se compose de vergers et de champs (maïs et blé en 2011). 
Une partie des vergers est transformée en pâture pour chevaux. A noter 
la présence d’un petit groupe de robiniers, d’un fossé humide et d’une 
parcelle plantée d’essences d’arbres variées.

Les parcelles de culture (maïs et céréales) sont exploitées 
conventionnellement (labours, pesticide) : liseron des champs 
(Convolvulus arvensis, adventice).

Les fruitiers composant les vergers sont d’âges variés : pommier, poirier, 
cerisier, quetschier, noyer, griottier.

Une parcelle est spécifiquement plantée de jeunes arbres d’essences 
"sauvages" : pin noir (Pinus nigra), tremble (Populus tremula), merisier 
(Prunus avium), frêne (Fraxinus excelsior), bouleau (Betulus pendula), 
robinier (Robinia pseudoacacia), noyer (Juglans regia).

La végétation herbacée est celle d’une prairie mésophile : fétuque 
des prés (Festuca pratensis), renoncule âcre (Ranunculus acris), gaillet 
mollugo (Gallium mollugo), vesce cultivée (Viscia sativa), marguerite 
(Leucanthemum vulgare). Il faut noter la présence d’espèces xérophiles 
liée sans doute à l’exposition (Sud) : la sauge des prés (Salvia pratensis), 
le plantain moyen (Plantago media).

Les bords du fossé au bas du site présentent une végétation banalisée 
(absence de plantes de milieu humide) dominée par les graminées: 
dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), fétuque des prés (Festuca 
pratensis), bromus comutatus… Par ailleurs, aucun batracien (ni ponte, 
ni larve, ni adulte) n’a été relevé dans les zones en eau. Un curage récent 
a été réalisé sur une partie du fossé.

Ce site offre un habitat à une avifaune variée: faucon crécerelle (Falco 
tinnuculus), bruant jaune (Emberiza citrinella), pinson des arbres (Fringila 
coelebs), pigeon ramier (Colombus palombus), rougequeue à front blanc 
(Phoenicorus phoenicorus), hibou moyen duc (Asio otus), moineau friquet 
(Passer montanus), corneille noire (Corvus corone corone), chardonneret 
élégant (Carduelis carduelis), rougequeue noir (Phoenicorus ochruros)…

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site est révélé par la diversité de l’avifaune et 
particulièrement par la présence d’une espèce patrimoniale au niveau 
régional (liste orange) : le Rougequeue à front blanc, nicheur sur le 
site, et d’une espèce relativement remarquable : le hibou moyen duc. 

Cet intérêt est lié à la présence de ces vieux vergers à hautes tiges et 
de leurs arbres à cavités (milieu patrimonial), ainsi qu’à l’environnement 
auquel appartient le site. En effet, à proximité coule un ruisseau bordé 
d’une ripisylve. Cet ensemble créé un cadre paysagé arboré qui contraste 
avec les espaces agricoles qui dominent aux alentours.

Cette zone fait partie de la ceinture verte de la commune et contribue à 
limiter les coulées de boue car elle est située sur une pente.

L’intérêt écologique de cette zone étant important, le projet de 
l’urbaniser a été abandonné au cours de l’élaboration du PLU.
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O B E R R O E D E R N

Les sites de la commune d’Oberroedern :
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Zone 1 (Entrée Est du village)

Description :
Ce site se compose de champs (blé en 2011), d’une pâture (vaches à 
viande) et d’un bunker. Quelques arbres fruitiers subsistent en bordure 
de la pâture.

Les parcelles de culture sont exploitées conventionnellement (labours, 
pesticide), les rares adventices sont : ortie dioïque (Urtica dioica), le 
liseron des champs (Convolvulus arvensis), cirse des champs (Cirsium 
arvense).

La végétation de la partie pâturée est peu diversifiée (sur pâturage): 
luzerne cultivée (Medicago sativa), dactyle aggloméré (Dactylis 
glomerata), trèfle blanc (Trifolium repens), patience à feuilles obtuses 
(Rumex obtusifolius)…

Le site est fréquenté par le milan noir (Milvus migrans), de passage ou 
en recherche de nourriture sur le site, l’alouette des champs (Alauda 
arvensis), dont le comportement territorial a été observé sur le site, et la 
bergeronnette grise (Motacilla alba).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique du site se limite à la nidification possible 
(comportement territorial observé) de l’alouette des champs, espèce 
en déclin au niveau régional.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection ou 
d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti d’un 
corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale et ne constitue pas 
une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques. 
Néanmoins, une ligne haute tension borde le nord du site.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

•	 Bien que ce site se situe en limite Est du village et étende la superficie 
du ban communal, il n’y a aucun enjeu à garder une coupure entre 
les espaces des noyaux urbains. En effet, cette coupure ne présente 
aucun intérêt pour la connectivité écologique.

Principes d’aménagement :
•	 créer un espace naturel tampon au nord du site afin de limiter les 

effets de ruissellement provenant des espaces agricoles en amont et 
collecter les eaux les eaux afin de les infiltrer au sud du site,

•	 la part d’habitat individuel ne devra pas dépasser 50% de logements 
construits,

•	 la densité moyenne minimale sera de 17 logements par hectare.

Les sites de la commune d’Oberroedern :
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R I T T E R S H O F F E N

Les sites de la commune de Rittershoffen :
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Zone 1 (terrain de football)

Description :
Ce site se compose de vergers, de pâtures (chevaux) et de prés de fauche.

Les vergers sont toujours entretenus : mirabellier, cerisier, quetschier, 
poirier, griottier, noyer…

La végétation herbacée est commune et correspond à celle de prairie 
mésophile : fétuque des prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré 
(Dactylis glomerata), cocriste (Rhinantus minor), renoncule âcre 
(Ranunculus acris), gaillet mollugo (Gallium mollugo), vesce cultivée 
(Viscia sativa). Dans les parties pâturées domine les espèces supportant 
le piétinement : pâquerette (Bellis perennis), plantain moyen (Plantago 
media).

L’avifaune est commune et correspond aux cortèges d’espèces liées 
aux milieux anthropisés et aux milieux arborés : tourterelle turque  
(Streptopelia decaocto), moineau domestique (Passer domesticus), pinson 
des arbres (Fringilla coelebs), fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site est moyen. Il réside dans le fait qu’il 
créé une interface verte et arborée entre les champs et les habitations 
(ceinture verte du village).

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection 
ou d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti 
d’un corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale. Il constitue 
néanmoins une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques 
mais  une ligne électrique haute tension traverse le terrain.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.

Les sites de la commune de Rittershoffen :
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Zone 2 (l’arrière de l'Église) 
Remarque : cette zone proposée tardivement à l’urbanisation n’a pas pu 
bénéficier de visite de terrain

Intérêt écologique est relativement important, il s’agit d’une zone de 
vergers qu’il aurait été intéressant de conserver partiellement.

Prescriptions d’aménagement :

•	 conserver une part des arbres existants ou favoriser la plantation de 
nouveaux arbres fruitiers,

•	 la part d’habitat en individuel ne devra pas dépasser les 50% du 
nombre de logements.

Du fait de son positionnement urbain central, la densité moyenne 
minimale devrait être proche de 20 logements par hectare. Zone d'étude

0,7 hectares
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Zone 3 (prolongement de la rue des Romains)

Description :
Cette zone se compose de champ (blé et maïs en 2011), de vergers (dont 
un enfriché), de parcelles clôturées enherbées (à l’arrière de maison).

Les parcelles de cultures sont exploitées conventionnellement (labours, 
pesticide), les rares adventices sont : la ronce bleuâtre (Rubus caesius), le 
liseron des champs (Convolvulus arvensis), chiendent (Elymus caninus)…

Le verger abandonné est totalement envahi par les ronciers et le 
sureau noir (Sambucus nigra), seul subsistent quelques arbres : cerisiers, 
quetschiers, pommiers…

La terre aux pieds des arbres du verger toujours exploité est retournée 
(absence de végétation herbacée). Cette parcelle est plantée de : 
pommiers, poiriers, épicéas et peupliers.

Les espaces enherbées à l’arrière des bâtiments (pas d’accès) semblent 
composés d’une végétation banalisée par la tonte, une partie semble 
être un pré de fauche.

L’avifaune qui fréquente le site est peu diversifiée : merle (Turdus merula), 
rougequeue noir (Phoenicorus ochruros), moineau domestique (Passer 
domesticus).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique du site est faible : les vergers sont dégradés.

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection 
ou d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti 
d’un corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale. Il constitue 
néanmoins une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques 
mais  le nord du terrain se situe en zone d’influence sonore lie à la 
proximité de la route.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel ou archéologique.
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Zone  4 (prolongement de la rue du Bois)

Description :
Il s’agit d’une zone composée d’un côté de vergers et de prés abandonnés 
(début d’enfrichement) semblant être voués à disparaître dans un avenir 
proche (présence du réseau de canalisation), d’un autre côté de vergers 
et de prés de fauche toujours exploités et d’une pâture (chevaux).

La partie abandonnée présente une végétation peu diversifiée et commune: 
mirabellier (à l’abandon), fétuque des prés (Festuca pratensis), dactyle 
aggloméré (Dactylis glomerata), rosier des chiens (rosa canina).La partie 
toujours exploitée possède une végétation certes commune, mais plus 
diversifiée. Vergers : pommier, noyer, mirabellier, quetschier. 

Le pré de fauche possède une végétation de prairie mésophile : fétuque 
des prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), 
Bromus comutatus, petit cocriste (Rhinantus minor), luzerne cultivée 
(Medicago sativa), trèfle des prés (Trifolium ptratens)…

Les espèces d’oiseaux fréquentant le site sont liées aux milieux 
anthropisés pour certaines : merle (Turdus merula), rougequeue noir 
(Phoenicorus ochruros), moineau domestique (Passer domesticus) ; mais 
aussi liées au milieu arboré : torcol fourmilier (Jynx torquilla).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique de ce site réside dans le fait qu’il créé une interface 
verte et arborée entre les champs et les habitations (ceinture verte 
du village). Il offre un habitat à diverses espèces communes, mais 
plus particulièrement à une espèce patrimoniale pour la région, car 
dépendante des vieux vergers : le torcol fourmilier, nicheur potentiel 
sur le site (comportement territorial observé).

La zone d’étude se situe en dehors des périmètres de protection 
ou d’inventaire du milieu naturel.  Par ailleurs, le site ne fait pas parti 
d’un corridor d’importance régional, ni d’une zone nodale. Il constitue 
néanmoins une zone relais.

•	 Le site ne présente pas de zone humide.

•	 Le site n’est pas concerné par des risques naturels ou technologiques.

•	 Le site ne présente pas d’enjeu du point de vue du patrimoine 
culturel mais se situe à proximité immédiate d’un site archéologique 
(village disparu de Osterndorf ).
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Les sites de la commune de Betschdorf :
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Zone 1 (près de l’ancienne gare - village)

Description :
Il s’agit d’une zone de prés de fauche et de pâtures (chevaux) enclavée 
dans l’agglomération, en contre bas de l’ancienne ligne de chemin de 
fer.

La végétation des prés est celle d’une prairie méso-hygophile : fétuque 
des prés (Festuca pratensis), Bromus comutatus, houlque laineuse (Holcus 
lanatus), fléole des prés (Phleum pratense), renoncule âcre (Ranunculus 
acris), gaillet mollugo (Gallium mollugo), Lychnis fleur de coucou (Lychnis 
flos-cuculi), bugle repens (Ajuga repens), centaurée scabieuse (Centaurea 
scabiosa), marguerite (Leucanthum vulgare).

L’avifaune est commune, correspond au cortège des oiseaux de village: 
merle (Turdus merula), pinson (Fringilla coelebs), moineau domestique 
(Passer domesticus).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est faible, sauf du point de vu de la flore commune 
diversifiée des prés et du point de vu paysagé (cadre champêtre au sein 
de la ville).

La présence d’une prairie mésohygrphile peut être indicatrice d’une 
zone humide. Cet aspect devra être vérifié avant tout aménagement 
futur.

Les sites de la commune de Betschdorf :

Prescriptions d’aménagement :
•	 l’offre de logements devra être diversifiée suivant une répartition 

des "trois tiers" : 1/3 en collectif, 1/3 en habitat intermédiaire, et 1/3 
en individuel,

•	 la densité moyenne minimale sera de 25 logements par hectare,

•	 la présence d’une prairie méso-hygrophile laisse supposer un 
caractère humide de la zone qu’il faudra vérifier avec une étude 
spécifique lors de l’aménagement.
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Zone 2 (le long de la piste cyclable à l’Est de la commune - 
Friche Cérabati)

Description :
Cette zone se situe entre les habitations et la piste cyclable et englobe 
divers milieux : des vergers-pâtures, un pré de fauche, une haie, un fossé 
humide, un bosquet de peupliers et une petite partie en friche.

Les prés sont pâturés de manières peu intense et abrite une flore 
mésophile relativement variée : pâquerette (Bellis perennis), plantain 
moyen (Plantago media), bugle repens (Ajuga repens), brome stérile 
(Bromus stérilis), trèfle des prés (Trifolium pratensis), houlque laineux 
(Holcus lanatus), agrostis des prés (Agrostis pratensis), agrostis rouge 
(Agostis rubra), pâturin des prés (Poa pratensis), pâturin annuel (Poa 
anua)…

Le prés de fauche semble posséder une flore un peu moins variée: fétuque 
des prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré (Dactylis glomerata, 
renoncule âcre (Ranunculus acris), vesce cultivée (Viscia sativa).

Les vergers se composent de vieux arbres en général (certains sont 
morts) : poirier, pommier, quetschier…

La haie longe le bas des pâtures et surplombe la piste cyclable. Des 
essences diverses la compose : frêne (Fraxinus excelsior), aubépine 
monogyne (Crataegus monogyna), chêne rouvre (Quercus robur), 
merisier (Prunus avium). Elle abrite des plantes de sous-bois : benoite 
commune (geum urbanum), fraisier suavage (Fragaria vesca), aillaire 
officinale (Allairia officinale)…

Le fossé humide le long de la piste cyclable, accueille une flore adaptée 
assez intéressante : roseau (Phragmites australis), Typha (Typha latifolia), 
prêle sp (Equisetum sp), lentille d’eau sp (Lemnus sp)… La présence de 
batraciens dans ce milieu est fortement probable.

La valeur écologique :
En raison de la diversité des habitats présents, on observe une avifaune 
variée, qui rassemble des espèces de milieux bocagers : pic vert (Picus 
viridis), verdier d’Europe (carduelis chloris), grimperaux sp (Certhia sp) ; 
de milieux buissonnant : pouilot véloce (Phylloscopus collybita), fauvette 
grisette (Sylvia communis) ; de milieux anthropisés : tourterelle turque 
(Streptopelia decaocto), moineau domestique (Passer domesticus)…

Il en est de même pour les insectes où les espèces de milieux humides, 
tel le caléoptéryx sp. (libellule), fréquentent les espèces de milieux boisés, 
comme le tircis (papillon) ou de milieu prairial, tel l’azuré commun 
(papillon).

Ceinture verte du village à préserver.

La présence d’un fossé laisse supposer un caractère humide de la zone 
qu’il faudra vérifier avec une étude spécifique lors de l’aménagement

Remarques:

La zone concernée est intéressante écologiquement par son milieu en forme 
de bocage, notamment par la présence de haies, arbres fruitiers, de prairies 
à fauche moyenne. 
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Toutefois, l’extension de l’armature urbaine sur ce secteur n’aura qu’un 
impact limité pour les espèces communes qui y nichent ou hivernent1. Il 
est plus important de créer une trame verte de part et d’autre sur l’actuelle 
piste cyclable pour maintenir la continuité écologique entre la zone et le 
secteur "Cerabati" au Sud. Il est à mentionner également que la zone de 
protection spéciale (directive Oiseaux) est respectée, dans la mesure ou la 
zone d’extension n’empiète pas sur elle . 

Des mesures particulières pourront toutefois être prescrites dans le cadre 
d’Orientation d’Aménagements par exemple, et introduire la notion de 
respect de trame verte, qui pourrait également être combiné à une notion de 
trame bleue, favorisant l’attrait de nouvelles espèces telles que la rousserolle 
verderolle (Acrocephalus palustris). Au regard de la zone nouvellement 
proposée à l’urbanisation par rapport à l’ancien zonage urbanisé ou à 
urbaniser, il n’y a pas d’enjeu majeur si de bonnes mesures compensatoires 
sont prises en amont. Il convient également de remarquer qu’une grande 
partie des arbres isolés ou vergers se trouvent essentiellement entre 
Schwabwiller et Betschdorf dont une grande partie est en ZPS. 

De plus, il convient de signaler que cette zone à été considérablement 
réduite au cours des études, passent de plus de 7 hectares, classes en 
zone IAU, à 2 hectares classée en IIAU...

1	 données issues par l’observation et la capture à des fins de marquage
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Zone 3 (Lotissement Est)

Description :
Ce site se compose d’un pré de fauche, d’un champ (en blé en 2011) 
et d’une parcelle plantée de jeunes arbres en bas du site. A noter la 
présence d’un bouquet de vieux saules sur cette dernière partie.

Le pré venait d’être fauché lors de notre passage. La flore semble être celle 
d’une prairie mésophile : fétuque des prés (Festuca pratensis), plantain 
lancéolé (Plantago lanceolata), trèfle des prés (Trifolium pratense).

La parcelle de cultures est exploitée conventionnellement (labours, 
pesticide).

La parcelle planté d’arbres (jeunes sujets) : merisier, chêne rouvre, tilleul, 
charme. Végétation herbacée dominée par les graminées : fétuque des 
prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré (Dactylis glomerata).

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est faible du point de vue des espèces et faible du 
point de vu paysagé : interface entre champs et habitations.

Prescriptions d’aménagement :
•	 conserver des emplacements non bâti afin de garantir des accès 

vers les terrains agricoles à l’est,

•	 la part d’habitat individuel ne devra pas dépasser 30% du nombre 
de logements construits,

•	 la densité moyenne minimale sera de 25 logements par hectare,

•	 un espace vert au sud du site sera créé afin de servir de zone de 
stockage et d’infiltration des eaux pluviales.
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Zone 4 (Sud)

Description :
Il s’agit des espaces naturels et cultivés maintenu entre les entreprises. 
On y trouve des prés de fauche, des pâtures, un jeune boisement de 
saules, des fossés humides, des champs (maïs en 2011) et des zones de 
friche.

La flore des prés est méso-hygrophile, elle est classique mais variée: 
fétuque des prés (Festuca pratensis), Bromus comutatus, houlque 
laineuse (Holcus lanatus), fléole des prés (Phleum pratense), renoncule 
âcre (Ranunculus acris), gaillet mollugo (Gallium mollugo), Lychnis 
fleur de coucou (Lychnis flos-cuculi), centaurée scabieuse (Centaurea 
scabiosa), marguerite (Leucanthum vulgare), achillée millefeuille (Achillea 
millifolium)…

Les fossés présentent une végétation de zone humide : roseau, iris d’eau, 
typha et/ou sont bordé d’une haie. Un des fossés présente une eau 
laiteuse (pollution ?)

La parcelle de cultures est exploitée conventionnellement (labours, 
pesticide).

L’avifaune est variée : espèces de milieux ouverts, buissonnants ou 
boisés.

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est moyen, les éléments à préserver sont les fossés 
et leur végétation, particulièrement le fossé à l’Ouest de la zone bordé 
d’une haie.

La présence de fossés laisse supposer un caractère humide de la zone 
qu’il faudra vérifier avec une étude spécifique lors de l’aménagement.

Zone 5 (Prolongement sud de la « Cité Battacho »)

Description :
Cette zone se compose d’un champ (en maïs en 2011), de prés de fauche 
dont une partie est clôturée et planté de rares arbres.

La parcelle de cultures est exploitée conventionnellement (labours, 
pesticide) : prêle des champs (Equisetum arvensis), laiteron des champs 
(Sonchus oleraceus)...

Les prés possèdent une flore de prairie mesophile : fétuque des prés 
(Festuca pratensis), Rumex à feuilles obtuses (Rumex obtusifolia), 
renoncule âcre (Ranunculus acris), gaillet mollugo (Gallium mollugo)… 
Certain prés dépendant des habitations sont tondus régulièrement.

La valeur écologique :
L’intérêt écologique est faible.
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Zone 6 (rue de l’Abbaye) 

- Site de la commune de Reimerswiller -

Description :
Ce site se compose de champs (maïs en 2011) et de prés-vergers. A noter 
un alignement d’arbre le long du talus au Nord du site.

La parcelle de cultures est exploitée conventionnellement (labours, 
pesticide).

Le verger se compose de : prunier myrobolan, quetschier, noyer, poirier. 
La végétation herbacée qui se développe au pied des arbres : fétuque 
des prés (Festuca pratensis), dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), 
renoncule âcre (Ranunculus acris), vesce cultivée (Viscia sativa).

Avifaune peu variée : faucon crécerelle, pie, rougequeue noir.

La valeur écologique :

L’intérêt écologique est faible. Intérêt paysager : interface entre culture 
et habitation.
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Directive Oiseaux 

Les espèces classées en annexe I bénéficient de mesures de protection 
spéciales de leur habitat (Zones de Protection Spéciale, ZPS). Il s’agit 
des espèces menacées de disparition, des espèces vulnérables à 
certaines modifications de leur habitat, des espèces considérées comme 
rares (population faible ou répartition locale restreinte), et des espèces 
nécessitant une attention particulière à cause de la spécificité de leur 
habitat, ainsi que les espèces migratrices dont la venue est régulière. 
Les habitats concernés par le classement en ZPS sont surtout les zones 
humides et en particulier les zones humides d'importance internationale 
(ZHII - cf. convention de Ramsar). 

L’annexe II regroupe les espèces d’oiseaux pour lesquelles la chasse n’est 
pas interdite à condition que cela ne porte pas atteinte à la conservation 
des espèces. Elle est divisée en deux parties : les 24 espèces de la première 
partie peuvent être chassées dans la zone d’application de la directive 
oiseaux tandis que les 48 espèces de la deuxième partie ne peuvent être 
chassées que sur le territoire des Etats membres pour lesquels elles sont 
mentionnées.

L’annexe III énumère les 26 espèces d’oiseaux pour lesquelles la vente, le 
transport, la détention pour la vente et la mise en vente sont interdits ou 
peuvent être autorisés à condition que les oiseaux aient été licitement 
tués ou capturés. 

L’annexe IV porte sur les méthodes de chasse, de capture et de mise 
à mort interdits. Toutefois des dérogations peuvent être faites dans 
l’intérêt de la santé et sécurité publiques, de la sécurité aérienne, 
pour prévenir les dommages importants aux cultures, aux bétails, aux 
forêts, aux pêcheries et aux eaux, pour la protection de la faune et de 
la flore, à des fins de recherche et d’enseignement, de repeuplement, 
de réintroduction et pour l’élevage se rapportant à ces actions. Ces 
dérogations sont strictement contrôlées par la Commission européenne.

La liste rouge régionale
Cette liste répertorie les taxons les plus rares et les plus menacés en 
Alsace, soit les espèces disparues d'Alsace et les espèces en mauvais état 
de conservation. Elle prend en compte la fraction la plus fragile de la 
biodiversité. Plusieurs catégories existent. Voici les catégories relatives 
aux espèces recensées sur les zones étudiées :

D - En déclin : taxons dont les populations sont assez importantes ou 
importantes en Alsace et qui sont affectées d'une régression forte ou 
assez forte. Concerne les espèces :

•	 aux effectifs plus ou moins importants, 

•	 rendues vulnérables par des menaces actuelles ou potentielles 
inféodées à des habitats de plus en plus menacés

HL - Hors liste
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La liste orange régionale
C'est une liste de pré-alerte, qui rassemble des taxons qui ne présentent 
pas un statut de conservation défavorable, mais qui pourraient 
prochainement rejoindre la liste rouge pour diverses raisons (menaces 
sur les habitats, effectifs importants mais en baisse, espèces menacées 
dans les régions limitrophes, etc.). On y distingue plusieurs catégories.

AS - A surveiller : taxons dont le statut régional n'est pas jugé défavorable 
mais qui est à surveiller car il pourrait facilement le devenir. Concerne les 
espèces : 

•	 en régression mais aux effectifs encore importants;

•	 liées à des habitats encore bien représentés, mais qui ont tendance à 
diminuer, ou qui sont sensibles aux activités humaines.

P - Patrimoniale : taxons dont le statut régional n'est pas jugé défavorable 
mais qui méritent l'attention en raison d'un statut défavorable à une 
échelle plus large, et donc pour lesquels l'Alsace porte une responsabilité 
particulière dans leur conservation. Concerne les espèces :

•	 inscrites aux annexes 2 et/ou 4 de la Directive Habitats ou à l'annexe 
1 de la Directive Oiseaux;

•	 inscrites sur une liste rouge nationale, européenne et/ou mondiale; 

•	 dont une part importante de l'aire de présence et/ou des effectifs 
nationaux se trouve en Alsace.
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Classe Nom vernaculaire Directive Oiseaux Protection française Menace régionale

Insectes
Azuré commun HL

Calopteryx HL

Mammifères Lièvre d’Europe D

Oiseaux

Fauvette Grisette P HL

Grimpereau des jardins P HL

Linotte mélodieuse P HL

Pigeon ramier DO Annexe II et III HL

Corneille noire DO Annexe II HL

Tourterelle turque DO Annexe II HL

Faucon crécerelle P HL

Moineau domestique P HL

Pinson des arbres P HL

Verdier d’Europe P HL

Accenteur mouchet P HL

Mésange charbonnière P HL

Rougequeue noir P HL

Pouillot véloce P HL

Hirondelle rustique P AS

Pie bavarde DO Annexe II HL

Pic vert P HL

Synthèse des enjeux


	2015-10-21 1 RP HATTGAU v2_Partie5
	2015-10-21 1 RP HATTGAU v2_Partie6



